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Il produit trois points dans la victoire de 4-3 des Mets

Carter bat les Expos
par Daniel CAZA

NEW YORK (PC) — Gary Carter a clairement démontré hier 
soir qu'il a encore le goût de vivre le “glamour” des séries de 
championnat et de la Série mondiale.
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La course au championnatosa

6 P MQY DIFF
Cards ............... ......... 89 62 .589 —

Mats................ ......... 87 65 .572 Vk
EXPOS............. ...........  85 66 .567 4

Après trois jours de repos

Perez sera l’homme 
de Rodgers samedi

par Daniel CAZA
MONTREAL (PC» — A la surprise générale, le gérant Buck Rod­

gers a annoncé hier que Pascual Ferez sera le lanceur partant du 
côté des Expos, samedi, à Philadelphie.

Pendant que la veille certains de 
ses coéquipiers semblaient déjà 
prêts à concéder le championnat de 
la division est aux Cardinals de St 
Louis. Carter a répondu à la pres­
sion du moment en connaissant une 
soirée de quatre en quatre et en 
produisant trois points, y compris 
celui de la victoire 

Les Mets ont ainsi vaincu les Ex­
pos 4-3. devant 41,050 spectateurs 

Carter a donné les devants aux 
Mets pour la première fois du 
match en produisant deux de leurs 
trois points avec un simple, à la si­
xième manche

Le releveur Jeff Parrett a alors 
commis une erreur de recrue On 
dira que c'est normal, puisqu'il en 
est à sa première saison Mais cela 
ne l’excuse pas

Carter a réussi son simple avec 
un compte de deux prises et aucune 
balle contre lui Parrett l’avait dé­
joué avec une courbe pour avoir ce 
résultat. Il est revenu à la charge 
avec une autre courbe. Le vieux 
Carter n'a pas mordu 

Auparavant, des simples de Keith 
Hernandez et de Darryl Strawber­
ry. ainsi qu'un double de Kevin

McRevnolds avaient réduit la mar-

f;e à 3-2 et chassé Bryn Smith des 
leux

Le vétéran droitier des Expos n'a 
pas mal lancé II a neanmoins subi 
son huitième revers en 18 decisions 
La victoire est allée au gaucher 
John Candelaria (1-0*. victime des 
trois points des Expos au cours des 
six premières manches 

Carter a éclipse la performance 
de quatre coups sûrs également de 
Tim Raines

Opportunisme développé
Le travail des deux partants a 

été des plus adéquats
Les chances de marquer ont été 

rares des deux côtés au cours des 
cinq premières manches Les Ex­
pos en ont eu trois et ils en ont pro­
fité Les Mets une seule et ils en 
ont fait autant

Raines a commencé le match en 
cognant un triple contre Candela­
ria. Après le retrait sur élan de 
Mitch Webster. Hubie Brooks l'a 
reconduit à la plaque à l aide d'un 
simple.

A la troisième manche. Raines a 
encore ete à 1 origine d une réussite 
en y allant, cette fois, d'un double 
Il a atteint le troisième but quand 
Webster a dépose 1 amorti-sacrifi- 
ce Puis, il a inscrit un deuxième 
point à la suite d'un ballon-sacri­
fice de Brooks

C'est Roger McDowell qui a mis 
fin aux hostilités II y est aile de 
prudence en ne servant rien de bon 
a Raines avec un coureur en posi­
tion de marquer pour faire face à 
Webster Le jeu en a valu la chan­
delle et il s agissait de son 25e sau­
vetage de la saison

m

‘ Perez n’aura alors profité que 
de trois jours de repos mais, jeudi 
lorsqu'il affrontera les Cardinals de 
St. Louis, il aura eu droit à ses qua­
tre jours de congé habituels", a ex­
pliqué Rodgers.

Cette decision signifie évidem­
ment que Perez ne lancera pas au 
cours du dernier week-end de la 
saison régulière, face aux Cubs de 
Chicago, au Stade olympique 

"Si nous ne mettons pas toutes 
les chances de notre côté afin de 
gagner sur la route, les trois der­
nières parties ne voudront rien 
dire”, a précisé Rodgers.

Pascual Perez

Rien de plus logique: Perez sera 
donc envoyé deux fois dans la mê­
lée au cours de ce voyage de neuf 
parties.

"Je me proposais de leur offrir 
de lancer samedi, a indiqué Perez, 
heureux du fait qu’on ait pensé à 
lui. J'espérais bien fort qu'on me 
remette la balle.”

Dimanche: Tibbs
En choisissant Perez pour enta­

mer le match de samedi, le "trou” 
à remplir pour combler l'absence 
d'un cinquième partant valable a 
été déplacé à dimanche, sur le ca­
lendrier de Buck Rodgers.

Le patron a causé un autre léger 
étonnement en affirmant que l'élu à 
cette tâche sera Jay Tibbs. C'était 
entre lui et Bob Sebra. Rien n’em­
pêche que Sebra devra se tenir prêt 
a être appelé à se présenter dans la 
mêlée, car Rodgers — qui se croise 
les doigts — a promis de ne pas 
être patient à l'égard de Tibbs

“Je n'ai qu'une idée en tête: ga­
gner. a déclaré Tibbs. Je ne me de­
mande pas combien de manches je 
resterai au monticule ou si l'on me 
demandera de commencer d’autres 
parties. Je vais réserver à chaque 
tir mon meilleur effort. Après, on 
verra...”

Comme dans les ligues 
d'hiver

Perez sera invité à effectuer un 
départ après trois jours de repos 
pour la première fois de sa carrière 
dans les grandes ligues.

En 1982. cependant, lors de la sé­
rie de championnat, les Braves d'A­
tlanta l'avaient utilisé en relève 
trois jours après sa dernière sortie 
à titre de partant

"En République dominicaine, 
l’hiver dernier, je lançais toujours 
avec trois jours de repos, a men­
tionné Perez Cette situation ne 
m'effraie pas du tout."

Tout une 
commande
NEW YORK (PCI - L'objectif 

du gérant Buck Rodgers au cours 
du présent voyage est de voir ses 
hommes remporter sept des neuf 
matches qu'ils auront à livrer 

“Il nous faut quatre victoires en 
cinq parties à New York et à Phi­
ladelphie. tandis qu'il faut battre 
St Louis trois fois sur quatre, a-t-il 
déclaré avant le duel d nier Autre­
ment. je ne '’rois pas que nous par­
viendrons à gagner suffisamment 
de terrain au classement pour re­
venir à Montréal avec encore une 
chance d'aspirer au championnat

Quant à la condition de son bras, 
elle devrait être tout à fait adéqua­
te. "Il n'a effectué que 90 lancers, 
hier (mardi*, contre les Pirates", a 
signalé Rodgers.

"Après un match, mon bras n'est 
généralement pas trop fatigué, par­
ce que je me sers de tout mon 
corps pour lancer", a renchéri Pe­
rez.

D'ailleurs, Perez ne subit jamais 
de traitements à la glace à l'issue 
d’un match, contrairement à la ma­
jorité des lanceurs professionnels.

“Il a un bras de caoutchouc, a 
soutenu l'instructeur des lanceurs, 
Larry Bearnarth. Plus jeune, dans 
son pays, il devait lancer pendant 
six ou sept manches à tous les 
jours.”

Carter partagé
par Daniel CAZA

NEW YORK (PC* - Gary Carter 
nourrissait des sentiments parta-

fés. hier soir, après avoir battu les 
Ixpos presque à lui seul.
“Notre victoire est importante, 

mais j'espère qu'elle ne découra­
gera pas les Expos. Nous avons be­
soin d'eux. S’il fallait qu'ils soient 
sortis de la course au championnat 
avant d'affronter les Cards, ils ne 
joueraient peut-être pas avec au­
tant d'intensité", a-t-il déclaré.

Carter a réussi quatre simples en 
autant de présences au bâton et il a 
produit trois des quatre points des 
siens.

Les Mets ont gagné, mais les 
Cardinals ont perdu. 2-0. face aux 
Pirates de Pittsburgh II s'agit 
presque d'une situation idéale pour 
Carter et sa bande

"Nous ne sommes pas morts, a 
convenu le gerant Buck Rodgers. 
C'est là notre seule consolation

“On nous a crus morts à quatre 
ou cinq reprises cette année et nous 
avons rebondi La défaite de ce soir 
(hier* nous fait mal mais ce n'est 
pas fini Les Pirates peuvent nous 
garder dans la course", a-t-il ajou­
té.

Le b&ton de Gary Carter a fait mal aux Expos hier soir en pro­
duisant trois des quatre points des Mets.

UN IMPORTANT SONDAGE PLACE 
LA NISSAN SENTRA SUR UN PIED D’ÉGALITÉ 
AVTC LA CÉLÈBRE MERCEDES BENZ.*
Il est tout à fait normal qu'une qualité hors pair et qu 'une satisfaction 
incomparable de la clientèle soient offertes avec une voiture qui 
coûte plus cher que le salaire annuel du Canadien moyen. Cela va de 
soi pour le prix qu'on paie Mais quand une voiture sous-compacte 
de pnx avantageux se classe dans les trois premières places au 
niveau de la qualité, à égalité avec la meilleure voiture allemande, 
cela donne à réfléchir.

La Nissan Sentra. une voiture qui, d'après J .D. Power & Associates 
(une maison de recherche parmi les mieux cotées de l’Amérique du 
Nord) est la petite voiture qui a exigé le moins de réparations*

C'est une voiture que Nissan a conçue pour qu elle vous coûte 
moins cher, à compter de la date où vous l’achetez jusqu'à la date où 
vous la revendez.

C’est une voiture qui atteint cet objectif en mettant l'accent 
sur le confort du roulement, la réduction du bruit et la rigidité de 
sa carrosserie.

En somme, c'est une voiture qui répond à la norme établie 
par Nissan de construire des voitures et des camions qui ne présen­
tent aucune défectuosité.

La Sentra 1988 vous est offerte en quatre modèles distincts: 
un coupé sport; une berline 2 portes à la fois élégante et écono­
mique: une pratique berline 4 portes pour la famille; ainsi qu'une 
familiale très polyvalente (à 2 ou à 4 roues motrices).

Peu importe la Sentra que vous choisirez, vous pouvez com­
pter sur le fait que Nissan vous offre des performances fiables et un

prix avantageux, ainsi que la garantie sans Irais du groupe motopro- 
pulseur dont la durée est la plus longue de toute l'nuluMi ic t

Chez Nissan, nous sommes fiers de la qualité technique de la 
Sentra 1988. Mais nous sommes encore plus tiers de ce qui découle 
de cette qualité technique... le plaisir de la conduire.

GARANTIE 6 ANS/100 000 KM*
•.1.1 ) IVm*t iN VsS'M.tU s Sondaftt 
de la qualité initiale des nouvelles 
voiture* 19H7 tRenscignez-vou» 
auprès d un concessionnaire

BERLINE GXE 4 PORTES FAMILIALE XE A 4 ROUES MOTRICES BERLINE DLX 2 PORTES

La petite voiture
LA PLUS FIABLE 
DE LAMÉRIQUE DU NORD.

COUPE SENTRA SE 1988

LES NOUVEAUX MODÈLES 88 ARRIVENT TOUS LES JOURS. 
LA LIQUIDATION DES MODÈLES 87 EST EN COURS.

Des remises spéciales accordées par l'usine aux concessionnaires 
sont maintenant disponibles pour tous les modèles Nissan achetés 
ou loués.
Le concessionnaire Nissan est prêt à vous faire l'offre de l’année 
pour les modèles 1987 encore en stock.

NISSAN
A LA MESURE DE VOS EXIGENCES.

« i
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Un duel Viger-Poitevin 
au marathon de Montréal

MONTREAL (PC) — André Viger, marathonien en fauteuil roulant, 
aura 35 ans dimanche et il voudra certes couronner une saison remar­
quable en s offrant un cadeau d'anniversaire hors de l’ordinaire une 
troisième victoire d affilée au marathon international de Montréal 

Viger évoluera devant son public et il sera le grand favori Le 20 
avril dernier, il a remporté la troisième victoire de sa carrière au ma­
rathon de Boston quand il a parcouru la distance en une heure, 55 mi­
nutes et 42 secondes Mais ce n'était là que la première étape d une 
saison exceptionelle II a terminé au premier rang de la course par éta­
pes Amitié-Solidarité en France et il a gagné Te marathon de Paris 
avant de remporter le championnat canadien à Winnipeg avec un temps 
incroyable de une heure. 43 minutes et 36 secondes 

Viger devrait retrouver sur sa route encore cette fois-ci son grand 
rival, le Français Jean-François Poitevin, qu’il n’a vaincu que d'une 
toute petite seconde

Mais Poitevin ne devrait pas être le seul rival à surveiller pour Vi­
ger Il devra porter attention aux Suisses Heintz Fi et Franz Ntlispach 
Fi, qui en sera à sa première participation au marathon de Montréal, 
mais il connaît bien Viger qui l’a coiffé au fil d'arrivée du marathon 
japonais d'Oita

Quelques autres concurrents voudront prendre leur revanche sur Vi­
ger C’est le cas de Paul Clark, de la Colombie-Britannique, deuxième 
au championnat canadien cette année et Bob Molinatti, un des meil­
leurs Américains de la discipline

Chose certaine, la course devrait être enlevante II n'y a en effet que 
quelques secondes qui séparent Viger de ses principaux rivaux

Pas de Grand prix à Montréal en ’88
MONTREAL (PC) — A moins d'un improbable revirement de derniè­

re minute, il n’y aura pas de Grand prix du Canada de Formule un en 
1988 à Montréal. C’est ce qu'a fait savoir le secrétaire général de la 
Fédération internationale du sport automobile FISA dans un message 
transmis au maire Jean Doré.

"L'imbroglio juridique concer­
nant le Grand prix du Canada 
n a pas trouvé de solution à la 
date fixée En conséquence et en 
application de la décision du 
comité exécutif de la FISA, nous 
vous informons que nous reti­
rons la demande a inscription du 
Grand prix du Canada du calen­
drier du championnat du monde 
de Formule un ”, affirme le té­
lex de M Léon, daté d’hier 

Pour le maire Jean Doré, tou­
tefois, il n’y a tout simplement 
pas d’imbroglio juridique qui 
pourrait empêcher la tenue du 
Grand prix, "le seul imbroglio, 
il est entre la Fédération cana­
dienne du sport automobile et la 
FISA et cette dernière vient de 
décider qu elle est incapable de 
régler le problème ”,

Selon M. Doré, en l’absence

d une décision claire quant aux 
droits et privilèges de la Fédé­
ration canadienne, la Ville ne 
peut négocier les droits d'utili­
sation du circuit Gilles-Villeneu- 
ve avec une des parties avec la 
certitude que l’autre irait devant 
les tribunaux

Rappelons que c'est le pro­
moteur américain Jack Long — 
qui s'est associé à la brasserie 
Molson — qui détient les droits 
des organismes internationaux 
FISA et FOCA pour la tenue du 
Grand prix du Canada, alors que 
l'ancien promoteur de l'événe­
ment, la brasserie Labatt, dé 
tient des droits exclusifs de la 
Fédération canadienne

La Ville avait indiqué au début 
du mois qu elle ne négocierait 
les droits sur la piste de l'Ile No­
tre-Dame qu’avec un promoteur

ayant les obtenu les droits des 
deux organismes internationaux 
et de la Fédération canadienne 

La FISA avait donné jusqu au 
22 septembre à la Fédération ca­
nadienne et à la Ville pour ten­
ter de dénouer l’imbroglio qui 
avait empêché la tenue du 
Grand prix cette année 

M Doré avait toutefois refusé 
d'inscrire la question à l'ordre 
du jour du Conseil municipal, af­
firmant que personne ne lui 
avait présenté une proposition 
permettant avec certitude la te­
nue d un Grand Prix II avait 
également soutenu que l'échéan­
ce du 22 septembre était un peu 
artificielle et que la vraie date 
limite était le début d'octobre, 
quelques jours avant l'assem­
blée annuelle de la FISA 

Hier, en conférence de presse, 
le maire Doré a blâmé la FISA 
pour n'avoir pas précisé les 
droits de la Fédération cana­
dienne et en particulier son droit 
de signer une entente d'exclusi­
vité avec un promoteur qui ne

détenait pas les droits de com­
mercialisation du Grand prix

"La Ville n'a pas les capacités 
de résoudre en lieu et place des 
organismes internationaux les 
conflits entre la FISA et la Fé­
dération canadienne ", affirme le 
maire qui regrette que la FISA 
n ait pas répondu à l'invitation 
qu'il lui avait faite la veille de 
statuer sur la question. "La 
FISA n assume pas ses respon­
sabilités par rapport à son as­
sociation nationale", a-t-il sou­
tenu

Le maire a toutefois indiqué 
que rien n'était perdu tant que la 
FISA n a pas officiellement 
adopté le calendrier 1988, le 10 
octobre prochain, même s'il 
croit qu’il est fort improbable 

u'un des adversaires se retire 
u dossier d'ici là.
C'est aussi l avis de la bras­

serie Labatt qui, par voie de 
communiqué, a soutenu que 
"nous n'en sommes pas à la pre­
mière guillotine dans ce dos­
sier

A Manhattan

Une entrée discrète pour le “p’tit Tigre”
Par Guy ROB1LLARD

NEW YORK (PC) — Michel Bergeron a dirigé hier ses Rangers pour la 
première fois dans l’imposant Madison Square Garden. “Je m’attends sur­
tout à avoir des papillons dans l'estomac lors du premier match régulier", 
disait-il avant.

Le ‘petit tigre’ a fait une entrée discrète dans Manhattan.
Quelques lignes perdues dans les 

pages sportives des journaux rap­
pelaient le résultat du match de la 
veille (victoire 3-0 à Uniondale) et 
la revanche le soir même à New- 
York, sans insister autrement sur 
le nouvel entraîneur, pour le mo­
ment bien tranquille, dont la pré­
sence n'a même pas été indiquée à 
la foule.

Bergeron a beau dire que New- 
York c'est grand, et que la diffé­
rence, c'est le nombre ("Au lieu de 
parler à six ou huit journalistes, je 
peux avoir à en rencontrer 16 ou 
22"), il n'empêche que depuis deux 
jours, les seuls visiteurs aux entraî­
nements de l'équipe ont été ceux de 
La Presse Canadienne et de l'émis­
sion Le Point'.

"Mes plus grandes entrevues, 
c’est aux gens de Québec ou de 
Montréal que je les accorde", con­
vient Bergeron.

Le petit homme
L'autre matin à la patinoire de 

Rye. un photographe de presse 
cherchait à savoir qui était le nou­
vel entraîneur des Rangers.

“Ah. le petit homme", a-t-il ré­
torqué quand on lui a désigné.

Non. New York n’est pas Qué­
bec...

"Juste un exemple”, raconte 
Bergeron, encore tout à son émer­
veillement: "A Québec, je rencon­
trais le maire Pelletier trois ou 
quatre fois par année, mais je ne

pense jamais rencontrer le maire 
de New York...”

Autre différence: l'affrontement 
d'hier, tout hors-concours qu'il fut. 
était télévisé par le réseau privé du 
Madison Square Garden et Michel 
Bergeron a pu être entendu, dans 
sa langue seconde, lors d'une lon­
gue émission d'avant-match.

Et il avait fière allure le petit ti­
gre’, comme on le désigne, en fran­
çais. dans les journaux newyorkais.

Pour le moment, ceux-ci sont 
beaucoup plus préoccupés de la 
course au championnat des Mets et 
de la grève du football américain 
que de hockey.

"Il y a neuf équipes profession­
nelles ici", s'extasie Bergeron: 
trois équipes de hockey, et deux 
chacune pour le football, le base­
ball et le basketball.

Pas la même pression
Conséquence: le hockey est loin

d'être une religion, alors qu'il est le 
seul sport maieur pratiqué à Qué­
bec: un sport dont Bergeron était le 
petit prince.

Et la pression ne sera certaine­
ment pas aussi forte sur lui. même 
si la presse newyorkaise est recon­
nue pour sa puissance et. parfois, 
sa cruauté.

“Au fil des ans je me suis habi­
tué à la pression des médias et des 
lignes ouvertes", soutient Berge­
ron. un type de commerce agréable 
qui a toujours su entretenir des re­
lations privilégiées avec la presse.

“J'ai toujours respecté la presse 
de Québec et de Montréal et je 
crois que c’est réciproque, dit-il. Je 
n’ai jamais accordé de primeur à 
un journaliste en particulier, je n'ai 
jamais parlé ’off the record' (pour 
non-publication i et cela m'a certai­
nement aidé".

Et il n'entrevoit pas de problè­
mes à New York, où il risque au 
contraire de devenir une espece de 
chouchou des médias.
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Toronto est toujours au 1 er rang

(Laserphoto AP)

Michel Bergeron à son premier match derrière le banc des Ran­
gers.

Jim Clancy menotte les Orioles
BALTIMORE (AP) — George Bell a claqué son 47e circuit de la saison 

et Jim Clancy n’a permis que cinq coups sûrs, hier soir, quand les Blue 
Jays de Toronto ont dispose des Orioles de Baltimore 6-1 pour conserver
leur avance en tete de la section est de

Les Blue Javs conservent leur 
avance d'une demi-partie sur les 
Tigers de Detroit, qui ont blanchi 
les Red Sox 4-0.

Les Blue Jays et les Tigers entre­
prennent ce soir une série de qua­
tre matches à Toronto. Les Jays

la Ligue américaine.
ont remporté quatre victoires d'af­
filée et ils comptent 16 victoires à 
leurs 21 derniers matches.

Clancy, (15-10), a remporté sa 
cinquième décision d'affilée. Il a 
retiré sept frappeurs sur des prises 
et a donné un seul but but sur bal­
les

Baseball
Ligue Nationale

Division Est
G P Moy, Diff.

St.Louis........ 89 62 589 -
New York....... 87 65 .572 2 z
Montréal 85 66 567 4
Philadelphie... .....  76 76 50013'!
Pittsburgh . . 74 78 48715 ?
Chicago. .... 72 79 477 17

Division Ouest
G P Moy Diff.

San Francisco 82 69 543 -

Montréal 3 AB P CS PP
Raines, cg 4 2 4 0
Webster cd 4 0 1 1
Brooks, ac 3 0 2 2
Waliach 3b 4 0 0 0
Galarraga, tb 3 0 0 0
Nichols, cc 3 0 0 0
Winninoham. fs 1 0 0 0
Engle. Fs 0 0 0 0
Candaele, cc 0 0 0 0
Law, 2b 4 0 1 0
Roman, es 0 0 0 0
Fitzgerald, r 3 1 0 0
B Smith, 1 1 0 0 0
Parrett, 1 0 0 0 0
Foley, fs 1 0 0 0
Hesketh, 1 0 0 0 0
W Johnson, fs 1 0 0 0
Totaux 32 3 8 3
New York 4 AB P CS PP
Oykstra. cc 4 0 0 0
H Johnson 3b 4 0 0 0
Hernandez. 1b 4 1 1 0
Strawberry, cd 4 2 2 0
McReynolds. cg 4 1 1 1
McDowell, I 0 0 0 0
Carter r 4 0 4 3
Teufel, 2b 3 0 0 0
Santana, ac 3 0 0 0
Candelaria. I 2 0 1 0
Magden fs 1 0 0 0
Leach, 1 0 0 0 0
Myers 1 0 0 0 0
M Wilson, cg 0 0 0 0
Totaux 33 4 9 4
Montréal 101 010 000 3
New York 000 103 00X 4

Cincinnati......... ... 75 75 500 6’?
Houston............ ... 72 79 .477 10
Los Angeles.... 66 85 437 16
Atlanta.......... 65 85 43316' 2

San Diego 63 87 .42018'!

Mardi
Los Angeles 4 San Francisco 3

Hier
Philadelphie 5 Chicago 0 
San Diego c. Cincinnati 
Montréal 3 New York 4 

Houston 4 Atlanta 5 
Pittsburgh 2 St. Louis 0 

Los Angeles c. San Francisco 
Aujourd’hui 

(Lmcturs probables)
San Diego c. Cincinnati 

(Jones 8-6 c Hoffman 9-10) 12h35 
Philadelphie c. Chicago 

(K. Gross 9-14 c Maddux 6-13) 14h20 
Houston c Atlanta 

(Ryan 8-14 c. P. Smith 1-2) 17h40 
Montréal c. New York 

(Martinez 10-3 c. Aguilera 10-2) 19h35 
Pittsburgh c. St. Louis 

(Walk 7-2 c Magrawe 8-7) 20h35

Ligue Américaine
Division Elt

......... G P Moy. Diff.
Toronto..... 93 59 612 -
Detroit...... 92 59 609 W
Milwaukee 83 68 550 9’!
New York.... 83 68 550 9’?
Boston 73 78 48319'/!
Baltimore 63 89 414 30
Cleveland 58 95 37935'!

Division Oueet
......... G P Moy. Oifl.

Minnesota 82 70 539 -
Oakland ........ 77 75 507 5
Kansas City. .......  75 77 493 7
Texas ........ 73 78 483 8'!
Californie 71 81 467 11
Seattle........ ........ 70 81 46411’/!
Chicago..... 68 83 45013’!

Miré)

Point produit victorieux: Carter (9)
E- Santana 2. IS8- Montréal 8, New York 6 
2B- Rames McReynolds 3B Rames BV- 
Strawberry (32). Raines (51) S- Webster. B 
Smith. BS- Brooks
Montréal ML CS P PM BB RAB
Smith, P, 10-8 SVi 7 4 4 0 2
Parrett 4*1 1 0 0 1 0
Hesketh 2 1 0 0 0 1
New York ML CS P PM BB RAB
Candelana G 1-0 6 5 3 3 2 6
Leach 1 2 0 0 0 2
Myers '/> 0 0 0 0 1
McDowell VP 25 1 1 0 0 1 2

Mauvais lancet. Parrett, McDowell 
Arbitres Marbre Engle: 1er but West: 
2éme but Marsh, 3éme but Runge 
Durée 2 heures 53 minutes 
Assistance 41.050

Chicago 3 Californie 5 
Kansas City 4 Seattle 3(10 manches)

Hier
Toronto 6 Baltimore 1 

Detroit 4 Boston 0 
Oakland 6 Cleveland 6 
Texas 2 Minnesota 4 

New York c Milwaukee 
Chicago c. Californie 
Kansas City c Seattle 

Aejeerlbei 
llMceeri probables)
Detroit c. Toronto

(Morris 18-9 c Flanagan 9-10) 12h35 
Texas c. Minnesota 

(Hough 17-11 c. Viola 16-9) 20h05 
Boston c Milwaukee 

(Sellers 7-8 c Bosio 10-7) 20h36 
Chicago c Oakland 

(Bannister 13-11 C Davis 1-0) 22h35

Bell domine les ligues majeures 
au chapitre des circuits et égale­
ment au chapitre des points pro­
duits avec 132.

Son circuit de deux points en si­
xième a porté la marque 5-0. Il pos­
sède maintenant le plus haut total 
de circuits dans la Ligue américai­
ne en une saison depuis que Har­
mon Killebrew en a obtenu 49 en 
1969

Rangers-Twlns
MINNEAPOLIS (AP) - Dan 

Gladden a frappé un circuit de deux 
points et a brisé l'égalité avec un 
triple en huitième manche, hier, 
quand les Twins du Minnesota ont 
battu les Rangers du Texas 4-2. Le 
chiffre magique des Twins est 
maintenant de six

Les Twiuns ont augmenté à cinq 
matches leur avance sur les Athle­
tics d'Oakland en tête de la section 
ouest de la Ligue américaine.

Juan Berenguer, (7-1), a mérité 
la victoire en lançant pendant deux 
manches et un tiers sans accorder 
de coup sur

Jeff Reardon a lancé au cours de 
la neuvième manche pour protéger 
une 30e victoire et José Guzman. 
(14-121, a été le perdant.

Plrates-Cardlnals
ST. LOUIS (AP) — Brian Fisher

n'a accordé que deux coups sûrs 
pour réussir son troisième blanchis­
sage de la saison et les Pirates de 
Pittsburgh sont encore venus mêler 
les cartes en disposant des Cardi­
nals de St.Louis 2-0

Cette défaite a fait que l'avance 
des Cards a été réduite à deux par­
ties et demie sur les Mets de New 
York, qui ont défait les Expos 4-3. 
Ces derniers demeurent à quatre 
matches de la tête.

Fisher, (10-9), a retiré six frap­
peurs sur des prises et a donné qua­
tre buts sur balles pour completer 
un sixième match, un sommet chez 
les Pirates II a également préparé 
le premier point des siens contre 
Greg Mathews en obtenant un sim­
ple suite à un amorti.

Mathews, qui n'a permis qu'un 
seul point mérité à ses 15 dernières 
manches, avait perdu 1-0 face aux 
Pirates et Mike Dunne la semaine 
dernière.

Mathews a espacé cinq coups 
sûrs en huit manches.

Les Pirates, quiu jouent présen­
tement les trouble-fete. ont rem­
porté 13 victoires à leurs 17 der­
niers matches et ils ont une fiche 
de 9-1 à leurs 10 derniers matches à 
l’étranger. Ils ont une fiche de 14-7 
en septembre, le dossier le plus élo­
quent de la Ligue nationale.

Les Cardinals, quant à eux. ve­
naient de remporter quatre victoi­
res consécutives

Sommaires
Ligue Nationale

Philadelphie 5 Chicago 0
Phil.................... 002 120 000-5 10 0
Chicago...............  000 000 000—0 6 1

Ruffin (G,11-14) et Parrish; Moyer 
(P,11-15), Lynch (7). Baller (9) et Berry- 
hii l CC : Phi — Aguayo (11), Parrish ( 16) 

Montréal 3 New York 4
Montréal............... 101 010 000—3 8 0
New York 000 103 OOx—4 9 2

Smith (P, 10-8), Parrett (6), Hesketh (7) 
et Fitzgerald; Candelaria (P, 1-0), Leach 
(7). Myers (8). McDowell (VP,25) (9) et 
Carter

Pittsburgh 2 St-Louis 0
Pittsburgh............  001 000 001—2 7 0
St Louis 000 000 000- 0 2 1

Fisher (G,10-9) et Ortiz; Mathews 
(P.10-11), Dayley (9) et Pena

Houston 4 Atlanta 5
Houston................ 201 100 000-4 9 0
Atlanta 011 002 001-5 9 1

Deshaies, Andersen (7), 0 Smith (P,2- 
2) (9) et Afenir, R Reynolds (8); Z Smith, 
Dedmon (7). Acker (G.3-6) (9) et Simmons 
CC Atl — Hll (2)

(MARDI)
Los Angeles 4 San Francisco 3

Los Angeles 000 021 010—4 7 1 
San Francisco 010 100 010—3 10 1 

Valenzuela (G.13-14), Pena (VP,7) (9) 
et Scioscia, Dravecky (P. 10-11 ). Price (7), 
Robinson (9) et Melvin CC LA — Garner 
(5), Sax (5); SF — Davis (21), Melvin 2 
(11)

Ligue Américaine

Detroit 4 Boston 0
Detroit 020 011 000-4 8 0
Boston 000 000 000- 0 2 1

Alexander (G.8-0) et Heath; Hurst 
(P, 15-12) Gardner (8) et Marzano 

Toronto 6 Baltimore 1
Toronto.............. 012 002 010-6 11 0
Baltimore 000 000 100—1 5 1

Clancy (G,15-10) et Whitt; Habyan 
(P,5-6), O'Connor (8) et Kennedy, Nichols 
(9). CC: Tor - Whitt (19), Bell (47); Bal 
— Ripken (25)

Oakland 6 Cleveland 8
Oakland.............. 012 110 100-6 13 2
Cleveland 102 200 03x-8 13 1

Ontiveros, Cadaret (4), Plunk (P.4-5) 
(4). Lavelle (8), Eckersley (8) et Stein- 
bach; Akerfelds, Gordon (4), Vande Berg 
(G.1-0) (7), S Stewart (VP,3) (9) et Bando, 
Allanson (9). CC Oak — Phillips (9). Po­
lonia (4). Steinbach (16)

Texas 2 Minnesota 4 
Texas 001 010 000-2 5 0
Minnesota 000 002 02x—4 6 1

Guzman (P,14-12), Williams (8) et 
Slaught; Blyleven, Berenguer (G.7-1) (7), 
Reardon (VP,30) (9) et Laudner, Nieto (9) 
CC Tex — McDowell 2 (14) Min — Glad­
den (8)

(MARDI)
Deuxième match 

New York 10 Milwaukee 8
New York ......220 100 320-10 20 1
Milwaukee 003 410 000-8 8 1

Trout. Allen (3), Clements (G.3-2) (4), 
Righetti (VP,30) (8) et Salas, Lombardi 
(3), Skinner (8); Barker, Stapleton (1), 
Knudson (5). Plesac (7), Crlm (P.5-8) (7), 
Aldrich (9) et Schroeder CC Mil — Yount 
(20)

Chicago 3 Californie 5
Chicago 100 110 000- 3 11 0
Californie 000 100 13x-5 11 0

LaPoint, James (P,3-5) (8). Searage (8) 
et Fisk Witt (G,16-12) Buice (VP 17) (9) 
et Boone CC Chi — Walker (26); Cal — 
Downing (26), White (24).

Echec de 4-1 des Rangers
NEW YORK (PC) — Les débuts de Michel Bergeron à New York se 

sont soldés par un échec de 4-1 de ses Rangers aux mains des Islanders, 
devant un Madison Square Garden rempli seulement à moitié mais par des 
partisans toujours aussi enthousiastes.

L'ancien entraîneur des Nordiques ne devrait pas s'ennuyer des foules 
souvent amorphes du Colisée de Québec.

Robuste et endiablé, le match fut disputé à vive allure, malgré les nom­
breuses punitions décernées par Denis Morel. Les trois gardiens, Billy 
Smith pour les Islanders. Bob Froese puis John Vanbiesbrouck pour les 
Rangers, se sont distingués tour à tour.

Bergeron a tout surveillé, bien calme derrière son banc.
Pat LaFontaine (deux). Alan Kerr et Dale Henry ont marqué les buts 

des vainqueurs et Jeff Jackson celui des Rangers.' qui ont bousillé cinq 
avantages numériques en première période

“Nous sommes ici pour 
obtenir des réponses”

— Savard
Par MARIO LECLERC
HARTFORD, Connecticut (PC) — L’équipe A des Whalers de Hartford 

n'a eu aucune pitié pour l'équipe B des Nordiques de Québec, l’emportant 
facilement 7-2, hier soir, dans un match hors-concours disputé devant 
11,596 spectateurs au Civic Center de Hartford.

La victoire des Whalers n'a ja­
mais fait de doute même si le pre­
mier tiers s'est terminé par le poin­
tage de 1-1. Les Whalers ont do­
miné toutes les phases du jeu. et 
ce. du début à la fin A la décharge 
des hommes d'André Savard, on re­
trouvait 10 recrues pour les Nordi­
ques. hier, alors que les Whalers en 
alignaient seulement quatre

L'officiel Mike Noeth a décerné 
dix pénalités mineures dont six aux 
Nordiques.

Mario Brunetta a fait face à 16 
lancers alors que Steve Weeks était 
mis à l'épreuve en sept occasions 
dans la première moitié du match. 
Pour leur part, Ron Tugnutt et 
Mike Liut ont respectivement reçu 
18 et neuf lancers

Mike Millar a dirigé l'attaque des 
Whalers avec deux buts et les au­
tres sont allés à Paul Lawless, Mc- 
Dermid. Jody Hull. John Anderson 
et Wayne Babich Marc Fortier et 
Lane Lambert ont répliqué pour les 
Fleurdelisés.

Le prochain match hors-concours 
des Nordiques aura lieu demain à 
Hershey. alors qu'ils affronteront 
les Flyers de Philadelphie.

Commentaires
"Nous sommes ici pour obtenir 

des réponses sur nos jeunes et je 
dois avouer que nous commençons 
à y voir clair."

André Savard était calme comme 
à l'habitude après le match mais il 
n'a pu s'empêcher de mentionner 
que plusieurs de ses joueurs-re­
crues n'étaient tout simplement pas 
prêts à effectuer le saut dans la Li­
gue nationale. Savard a d'abord re­
fusé de mentionner des noms, 
"vous le savez aussi bien que moi”, 
mais il a finalement fait savoir que 
le gros joueur de centre Ken 
McRae ne répondait tout simple­
ment pas aux attentes de l'équipe

“Il i McRae) manque véritable­
ment d'intensité celui-là. Il n'a pas 
joué en deuxième moitié de match 
et nous allons voir comment il va 
réagir vendredi à Hershey."

Le pilote des Nordiques n'a pas 
voulu blâmer ses gardiens Ron Tu­
gnutt et Mario Brunetta. "Ils ont 
souvent été laissés seuls. Ils n'ont 
rien à se reprocher mis à part le 
premier but du match.”

Dans le vestiaire, Brunetta a re­
connu avoir manqué de concentra­
tion sur le jeu. "Pourtant. Richard 
Sévigny m'avait bien averti de sur­
veiller les Whalers en début de 
match Ils ont la réputation de 
commencer en force."

Pour sa part. Ron Tugnutt a si­
gnifié son désaccord avec son ins­
tructeur. "Ce n'est pas la faute des 
joueurs. Je ne l avais tout simple­
ment pas ce soir J'étais toujours 
hors d équilibre", a avoué celui qui 
a concédé cinq buts en 18 lancers.

Ligue Junior Majeure 
du Québec

Hockey

Hitr
Drummondville 3 Shawinigan 5

Cl soir
St-Jean c. Granby

Ligua Midget AAA
Hier

Lac St-Louis 3 Richelieu 4
(LJMQ)

Drummondville 3 Shawinigan S 
FréWért fénef •

1 Drummondville. Mario Doyon 1 
{Bar per on Chertund) 12 *9

hwHieei Chartrand Die 7 08 Clccone Sha 12 31 
Berperon D'I 17 36 Lelabvre SMa 17 36 Gibbon» Die 

19 29 Dupai Sha 19 Sa Oeaneae pente»
2 Shawinigan, Stéphane Carrier 1 

(Oulntln Morin) 5 26
3 Drummondville Daniel Dot» 1 

(Chartrand, Berpemn) 14 07

Shawinigan, Stéphane Lebeau 2 
(Dupai, Lebeau)19 00

Pmltleai • Gibbons Die 3:17, Doyon Die (manure) 
9 34, Doyon Die (Inconduite de parue) 9 34 Lebeau 
Sha 9 34, Dor» Die 11 28, Lebeau Sha 16 39

Trelsieaie férue»
5, Drummmondvitie, Sieve Chartrand 6 

(Dore, Berperon) 1 42 
6 Shawinigan. Jean-Francoi» Oulntln 

(Lefebvre Lebeau) 8 S0 
7. Shawinigan, Stéphane Dupai 1 

(Carnet, Lefebvre) 13 38 
8 Shawinigan Patrick Lebeau 1 

(Dupai Lebeau)18 34
Peetnee» - Clccone Sha 2 24, Clement Die 2 24. 

Carne Sha 2 45, angiehan Ole 7 28 Anpiehart Die, 
(Maieure) 7 28 Heberl Sha (Maieuie) 7 28 Lirette. 
Sha 7 28 Ratthe Ole 7 34, Betrand Sha (Maieure) 14 
31, Carrier Sha 16 23, Bergeron Die 17 32. Begeon 
Die (Majeure) 17 32
Parewai - Drummondville Frederic Chabot Shawi­
nigan, Eric Melivier
TVs et fol
Drummondville 6 11 10-27
Shawinigan 13 12 11-36
»rV1r* l ,ic Mivile 
». 1342
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Il arrive avec une nouvelle attitude

p,1
Ti

Qui est le 
plus utile?

Les yeux des amateurs de baseball 
sont rivés au moment présent sur la 
bataille que se livrent, pour lobtention 
du premier rang de la section Est de 
Ligue nationale, un groupe de trois 
clubs Ce titre de champions de l'Est 
est toujours accessible pour les Cards, 
les Mets et les Expos A 1 exception 

des Cards, au moment présent, il n v a pas vraiment de place pour une 
contre-performance de la part des deux autres formations La colonne 
des victoires doit continuer à grandir 

Le dossier est évalué au jour le jour et il pourrait bien en être ainsi 
pour les prochains dix jours L'heure juste, on pourrait bien ne l'avoir 
que lorsque les Expos sauteront sur le terrain des Cards mardi pro­
chain

La course au championnat à l'intérieur de laquelle les Expos sont im­
pliqués fait en sorte que le titre du "joueur le plus utile' change de 
mains régulièrement Un Pascual Perez, par exemple, a été reconnu 
comme le porte-bonheur des Expos et depuis sa venue avec le club II 
ne faut pas se le cacher, mais il s'avère un gars d une utilité rare Rai­
nes, Webster, Brooks et le gros chat i Andres Gallaragai. sont eux aussi 
fort utile à la troupe de Buck Rodgers Un simple opportun, un vol de 
but et un jeu clé en défensive, voilà autant d exploits signés par ce 
groupe de joueurs au cours du dernier mois et qui font en sorte que les 
Expos sont toujours au plus fort de la lutte.

Quand viendra le temps pour les chroniqueurs de remplir le bulletin 
de vote du joueur le plus utile, il ne sera malheureusement pas question 
d évaluer le joueur sur le travail accompli sur une période d'un mois, 
quinze jours et encore moins une semaine. Tout comme un bulletin de 
classe, le vote doit être exécuté en rapport avec le boulot réalisé tout 
au long de la saison, et non pas sur une portion du calendrier, même si 
cette période de l’année se situe au coeur d'une course au championnat 

Je ne pense pas faire l’unanimité autour de mon choix du "joueur le 
lus utile”, mais mon vote va au vétéran Tim Wallach. et ce devant 
'im Raines 

Pourquoi ?
Tim Wallach a été un Expos à partir du jour 1 du camp d'entraîne­

ment à West Palm Beach, et ce jusqu’à aujourd'hui. Pendant que Tim 
Raines, lui, s’amusait avec des écoliers sur un terrain de balle ae Tam­
pa, Wallach trimait dur afin de garder la barque des Expos en surface. 
Moins flamboyant que son coéquipier Raines. Wallach s’est avéré un 
bel exemple pour les plus jeunes.

Non seulement Wallach était-il là au premier jour, mais si vous jetez 
un coup d'oeil à ses statistiques, Tim mérite chacun des sous que le 
club lui verse. Wallach, un gars peu bavard, a fait en sorte de faire 
parler son bâton avec sa moyenne supérieure à .300, ses 24 circuits, ses 
116 points produits et 86 fois il a croisé le marbre 

Il faut bien me comprendre, le nom de Tim Raines n'est pas loin 
dans mon livre. J’admets, que sa présence dans l’uniforme des Expos il 
y a belle lurette que la saison '8* de "Nos Amours” on n’en parlerait 
plus. Mais, et j'y tiens, Raines n’était pas là en lever de rideau alors 
que Wallach, lui, était présent et assumait un bon leadership.

Ah oui, j’oubliais, si le gérant Buck Rodgers avait été éligible à ce 
titre du “Plus utile”, je lui aurait accordé mon vote. Tout un job que 
Buck a réalisé en ’87 et il mérite le titre de gérant de l'année.
L’EXPRESS...

Carol Vadnais, l'homme au cigare du 2e étage à Verdun, aurait eu 
droit à un véritable sermon de ta part de Serge Savard, le directeur- 
gérant du Canadien de Montréal, suite à son altercation avec Jacques 
Dubé des Voltigeurs de Drummondville. Si Vadnais s’en tire stricte­
ment avec une petite réunion avec son patron, il peut se compter chan­
ceux. Je pensais à un certain moment que le président Ronald Corey 
l’aurait mis à la porte. Quand l’image du Bleu, Blanc, Rouge est à l’en­
jeu, le président Corey n’a pas l'habitude de passer l’éponge très faci­
lement

-0-

N’est-ce pas que Mike Keenan, l'instructeur-chef des Flyers de Phi­
ladelphie et d’Equipe-Canada, ressemble à Scotty Bowman. L n'est pas 
allé à l’école de Scotty, mais à le voir se promener le nez en l’air, en 
plus de manger de la glace derrière le banc de son club, il faut se de­
mander s’il n’était pas assis dans la classe voisine. Keenan n’aurait pas 
gagné bien des points dans le livre de ses adjoints avec Equipe-Canada, 
mais personne ne pourra lui retirer sa Coupe Canada. En conclusion, je 
ne crois pas que ce soit bien mauvais de copier le style de Bowman, le 
record de ce dernier étant assez éloquent...

- O -
Jean Perron, l’instructeur-chef du Tricolore, n’a pas été trop tendre 

à son retour avec son club. En effet, Perron a déclaré carrément que 
les gars n’étaient pas dans une bonne forme physique et qu'il allait lui- 
même y voir. On sait tous que le bonhomme qui a assuré la relève de 
Perron durant son absence avec Equipe-Canada avait pour nom Jac­
ques Lemaire. A moins de me tromper. Ti-Jean donne l'impression de 
vouloir occuper un peu plus de place chez le Canadien. Une histoire à 
suivre...

lin match à finir entre 
Nllan, Kordlc et Fletcher

MONTREAL (PC) — Dans l'es­
prit de Jean Perron, l’entraîneur du 
Canadien, il n’est pas question de 
garder trois durs-a-cuire à Mon­
tréal cette saison.

Cette remarque s'adressait évi­
demment au triumvirat que com­
posent Chris Nilan. John Kordic et 
Steven Fletcher.

“J’ai hâte de voir comment Ni­
lan va se comporter, a confié Per­
ron. S'il redevient le joueur de hoc­
key que je connais — car il sait 
jouer — je pourrai me permettre 
de garder Kordic et Fletcher. Si­
non...”

Fletcher a connu un bon camp 
d'entraînement. Perron lui repro­
che cependant un manque de régu­
larité. ”11 m'a surpris, admet Per­
ron. Mais d’égal à égal, il va falloir 
qu'il nous prouve qu il est supérieur 
à Nilan et Kordic pour rester à 
Montréal... Pour l’instant, je le pla­
ce sur un pied d’égalité avec Kor­
dic", dit l'entraineur.

Fletcher, un gaillard de 6' 3", 205 
livres qui s’est tapé 261 minutes de 
punitions et 26 points en 70 matches 
avec le Canadien de Sherbrooke 
l'an dernier, paraît plus mobile et 
rapide que Kordic au camp d’en­
trainement. Il suffirait d'une bonne 
bataille pour expédier l’un ou l'au­
tre dans les limbes..

Brèves...
Aujourd’hui, le Canadien livre un 

match hors-concours contre l’équi­
pe olympique canadienne à Drum­
mondville.

Jean Perron sera derrière le 
banc du Tricolore et Dave King di­
rigera l’équipe canadienne.

Parlant’ des défenseurs André 
Villeneuve et Wayne Gagné qui ont 
été invités à rejoindre l’équipe 
montréalaise pour ce match, Per­
ron affirmait: “Villeneuve et Ga­
gné méritent de disputer un autre 
match hors-concours parce qu’ils 
ont bien fait à Sherbrooke" (quand 
le Canadien s’est fait battre 7-1 par 
son club-école)”...

- O -
Le gardien Vincent Riendeau a 

encore des chances de causer une 
syncope au camp d’entraînement, 
toujours selon Perron. On l’imagine 
mal supplanter Patrick Roy ou 
Brian Hayward, mais cette possi­
bilité n’est pas farfelue aux yeux de 
l’entraîneur

“Il pourrait brouiller les cartes 
et changer bien des facteurs, a lais­
sé entendre l’entraineur. Mais j'en 
doute..."

“J’étais une cible facile”
par Pierre TURGEON

SHERBROOKE — De retour dans l’organisation du Canadien 
après une saison complète passée dans le clan des Oilers, Allie 
Turcotte a tout fait pour se tenir loin des médias, loin de tout ce 
qu’on a écrit et dit à son compte, loin d’une foule de mauvais sou­
venirs.

A son arrivée à Sherbrooke hier, 
le joueur de centre de 22 ans. s est 
presque livré à un examen de cons 
cience et révélé qu'il aurait préféré 
que personne ne sache au il était de 
retour à Montréal "Je me suis 
tenu loin de la presse Je ne voulais 
aucune publicité et je ne voulais 
pas qu'on revienne sur toutes ces 
mauvaises choses qu’on a racontées 
à mon sujet Je ne voulais pas 
qu'on recommence à me grimper 
sur le dos

"Je ne suis pas une si mauvaise 
personne Je crois qu'on cherchait 
une victime et on m’a choisi parce 
que j'étais une cible facile Je n'al- 
lais pas commencer à m'en prendre 
à tout le monde alors que je con­
nais des coéquipiers qui auraient 
lancé des menaces de mort aux res­
ponsables, s'ils avaient été attaqués 
de la sorte. Mais moi. ce n'est pas 
dans ma nature,' d'avouer Alfie 
Turcotte après sa première séance 
d'entraînement avec les Canadiens 
de Sherbrooke hier avant midi

Nouvelle attitude
A mi-voix presque. Turcotte a ra­

conté qu'il lui fallait relancer une 
carrière qui jusque-là n'allait nulle 
part: comment son attitude avait 
changé: comment son père Réal 
l avait enguirlandé et brassé et

comment il ne se berce pas d'illu­
sions sur le prochain repechage m- 
tra-ligue

De retour à Montreal, je savais 
qu'il me faudrait revenir à Sher­
brooke et qu'il faudrait que je chan­
ge d attitude Puis, il y a mon père 
qui m'a brassé pas mal et qui m a 
rappelé que mon attitude était 
mauvaise II m'a aidé à réaliser 
tout ce qui se passait d'où je ve­
nais et où allait ma carrière En re­
gardant les faits en face, je n'ai pas 
aime ce que j'ai vu.

"Je suis un bon joueur de la Li­
gue Américaine, je l'ai prouvé au 
cours des deux dernières saisons, 
mais je veux encore jouer dans la 
Ligue Nationale, c'est mon premier 
objectif Aujourd'hui, j'ai une meil­
leure attitude, meilleure que ja­
mais dans ma carrière Je veux 
jouer au hockey, c'est ça que je 
veux faire dans là vie.”

L’équipe olympique
A 22 ans et après quatre saisons 

au hockey professionnel, rien n'est 
encore totalement perdu pour ce 
jeune vétéran, mais Turcotte sem­
ble bien conscient que la pente sera 
longue, très longue à remonter

Un stage avec l’équipe olympique 
américaine pourrait peut-être l'ai­
der? “Mais je n'ai attendu parler

de rien sinon que Bob Johnson au­
rait parle a Serge Savard mais on 
ne m'a jamais Tait signe d aucune 
façon " Turcotte ne serait pas le 
dernier-venu sur la scène du hockey 
international puisqu'il a participe 
une couple de fois aux champion­
nats mondiaux juniors, il était aux 
championnats mondiaux d'il y a 
deux ans et à la "Calgary-Cup' dis­
putée l’hiver dernier à Calgary 
"C'est peut-être ce dont j’aurais 
besoin pour sauver ma carrière." 
avoue-t-il

Turcotte ne croit pas que le pro­
chain repêchage intra-ligue pour­
rait lui réserver un tournant dans 
sa carrière et il n'a pas été étonne 
d'entendre Serge Savard annoncer 
qu'il n’avait pas de place pour lui 
sur sa liste de protection "Je ne 
m'attendais pas à être protégé 
puisque je ne l'avais pas été l'année 
dernière, pas plus que je m'attends 
à être réclamé Ma carrière a tou­
jours tourne en rond et je crois que 
ça inquiète les équipés de la Ligue 
Nationale Qui acceptera de pren­
dre une chance avec moi’’ Parce 
que c'est vraiment d une chance 
dont j'ai besoin maintenant."

En attendant. Turcotte est à 
Sherbrooke pour travailler et pour 
aider les Canadiens du mieux qu'il 
le peut II en a donne l'assurance à 
Pat Burns hier matin et il souhaite 
devenir un leader de cette équipe 
sur la glace “C'est sur que je peux 
aider Pat Burns, il n'y a aucun dou­
te là-dessus J'espère que je serai 
celui vers qui on se tournera lors­
qu'on aura besoin d'un but impor­
tant, comme ce fut le cas l'an der­
nier en Nouvelle-Ecosse Je ne se-

— Alfie Turcotte
rai probablement pas capitaine ou 
assistant et ça na pas vraiment 
d'importance Ce ne serait pas mon 
rôle parce que je ne parle pas beau­
coup dans le vestiaire mais je peux 
être un leader sur la glace, avoue- 
t-il."

Turcotte aura donc trois matchs 
en fin de semaine pour montrer au 
nouvel entraineur Pat Burns qu'il 
est à Sherbrooke pour jouer au hoc­
key

Des roulades sur la glace 
pour haïr les buts contre

par Pierre TURGEON
SHERBROOKE — SI jamais vous voyez toute l’équipe des Ca­

nadiens de Sherbrooke se rouler sur la glace après un but, ne vous 
surprenez pas, ça fait partie du plan de Pat Burns pour que ses 
joueurs apprennent le plus vite possible à détester perdre et à haïr 
se faire compter un but.

Il est cependant peu probable que 
ça se fasse pendant un match du 
calendrier régulier devant 2 500 ou 
3 000 amateurs réunis au Palais des 
sports, mais n'allez pas croire que 
Pat Burns est incapable d’obliger 
ses joueurs à le faire “On ne sait 
jamais, si ça allait très mal un 
jour, je pourrais le faire. Ils faut 
qu’ils haïssent se faire compter des 
buts,” avouait Burns hier, peu 
après avoir exigé que ses joueurs 
se roulent sur la glace à chaque 
fois qu'un but serait marqué contre 
leur formation dans la période de 
jeu simulé.

Même l’entraîneur adjoint Jean

Hamel qui participait au jeu simulé 
a eu la chance de se rouler sur la 
glace à quelques reprises et, com­
me la majorité des joueurs, il le 
faisait avec le sourire "Ca l’air in­
nocent, mais ça ajoute de la com­
pétition Si les joueurs n’avaient 
pas eu à se rouler sur la glace, je 
suis certain que le pointage aurait 
été 19-18 parce que les joueurs au­
raient manqué d'intensité, ajoutait 
Burns ”

Cinq rappels
Par ailleurs, le Canadien de Mon­

tréal a rappelé cinq joueurs des Ca­

nadiens de Sherbrooke pour parti­
ciper au match de ce soir à Drum­
mondville, contre l’équipe olympi­
que canadienne: les défenseurs An­
dré Villeneuve et Wayne Gagné ain­
si que les attaquants Brent Gil­
christ, Scott Harlow et José Char- 
bonneau

"Et les autres seront dans les 
gradins pour faire la vague, d'ajou­
ter à la blague Pat Burns Mais ça 
va être bon pour les jeunes de s'as­
seoir et de regarder, soulignait-il."

Immédiatement après le match, 
les Canadiens de Sherbrooke en­
tameront leur premier voyage de la 
saison puisqu'ils joueront a Baie- 
Comeau demain soir, à Rimouski 
samedi soir et à Rivière-du-Loup 
dimanche après-midi, trois rencon­
tres qui les opposeront aux Hawks 
de Moncton.

Hayward veut apprendre 
en attendant l’ouverture

par Pierre TURGEON
SHERBROOKE - Le défenseur 

Rick Hayward qui a retrouvé l’en­
traîneur qui l’a dirigé pendant trois 
saisons avec les Olympiques de 
Hull ne voit pas pourquoi les Ca­
nadiens de Sherbrooke ne pour­
raient pas conserver pendant toute 
l'année la même intensité qu’ils ont 
déployée pour vaincre Montréal 7-1 
dimanche soir.

‘‘Nous formons une nouvelle 
équipe avec de jeunes joueurs et 
généralement, ça aide à être plus 
agressifs. Je pense qu’on aura une 
bonne équipe Les jeunes semblent 
vouloir jouer et tout le monde res­
pecte le nouvel entraîneur.”

Hayward a retrouvé sa place à la 
ligne bleue des Canadiens de Sher­
brooke cette semaine après un sta­
ge de plus d'une semaine passé au 
camp du Canadien de Montréal 
“Je me sentais beaucoup mieux 
que l’an dernier parce que je com­
prenais mieux ce qui se passait au­
tour de moi." Par ailleurs, Hay­
ward avait retenu l’attention l’au­
tomne dernier par ses nombreux 
combats alors que cette année, il 
n’a combattu qu’à quelques repri­
ses à l’occasion du pré-camp.

“A Montréal, on sait maintenant 
que je peux me battre et que je 
peux prendre soin de moi, je pré­
férais leur montrer que je peux 
aussi jouer au hockey,’* d’avouer le 
défenseur de 21 ans qui a été laissé 
de côté plus souvent qu’à son tour 
l’hiver dernier Et puis les gars qui 
se battent à Montréal n'avaient

Pour se premier voyage, les 27 
joueurs au camp d'entraînement 
accompagneront l’équipe “L’at­
mosphère est bonne au camp et 
tout le monde travaille bien Je 
pense que ce serait injuste de lais­
ser des joueurs à Sherbrooke, a ex­
pliqué Burns.” D’ailleurs, il est 
possible que Burns ne procède à au­
cune coupure avant les premiers 
jours d’octobre puisque les camps 
d’entraînement dans la Ligue Inter­
nationale n’ouvriront que Te 4 octo­
bre.

Encore cette année, les Cana­
diens placeront probablement quel­
ques joueurs à Saginaw et il se 
pourrait qu’on en recommande 
quelques autres aux Hawks de 
Moncton, club-école des Jets de 
Winnipeg, et aux Skipjacks de Bal­
timore, équipe sans aucune affilia­
tion avec la Ligue Nationale

Alfie Turcotte

Pat Burns

Rick Hayward
rien à prouver contre moi.”

A son arrivée à Sherbrooke, Hay­
ward n’avait rien d'un joueur frus­
tré par son retour dans les rangs 
mineurs, ce qui ne l’empêche ce­
pendant pas d’espérer atteindre la 
Ligue Nationale un jour “Je n’ai 
jamais pensé pouvoir passer toute 
la saison à Montréal, mais j’aime­
rais qu’on me rappelle pour quel­
ques matchs si l’occasion se pré­
sente. Je suis ici pour donner le 
meilleur de moi et je souhaite sim­
plement qu’on le remarquera Je 
sais que j ai encore beaucoup à ap­
prendre et si je connais une bonne 
saison, peut-être y aura-t-il une ou­
verture quelque part.”

Station touristique du Mont Orford

Pour tester sa cheville

Lemieux fait un tour et puis s’en va
par Michael T. GURRIE

MONTREAL (PC) — Contre tou­
te attente, l’ailier droit Claude Le­
mieux. du Canadien, a chaussé les 
patins en solitaire à l’Auditorium 
de Verdun, hier matin, mais il a 
immédiatement ressenti un malaise 
à la cheville et il a pris en vitesse 
le chemin de la clinique

On ne tient pas du tout à ce que 
l’ailier droit numéro un du Cana­
dien manque à l’appel plus long­
temps aue prévu.

“fl né faut pas en faire un dra­
me”, a toutefois expliqué Lemieux 
qui s'est déchiré des ligaments à la 
cheville gauche le 9 septembre der­
nier au cours d'un match de la Cou­
pe Canada.

"J'ai simplement mis les patins 
pour évaluer l'état de ma cheville, 
a-t-il précisé Dès l'instant que j’ai 
ressenti une douleur, il n était plus 
question que je patine Mais je 
compte quand même commencer la 
saison avec le Canadien "

Meurtri mais entêté
Lemieux ne devait pas revenir au 

jeu avant le 9 octobre, mais entêté 
comme il est, il a réussi à convain­
cre les médecins qu’il était suffi­
samment rétabli pour s’exécuter 
sur deux lames

“Ce n'est pas aux médecins, 
mais à l'individu à juger s’il est 
apte à reprendre le travail, a dit 
Lemieux Après tout, je vis dans 
ma peau et je connais mes capaci­
tés On m'a assuré que ma récupé­
ration allait plus rapidement que 
prévu et quand j'ai demandé aux 
médecins si je pouvais patiner, ils 
m’ont donné le feu vert . à condi­
tion que j'abandonne au moindre si­
gne ae douleur C'est exactement 
ce que i’ai fait.”

L'entraineur du Canadien. Jean 
Perron, ne s'en faisait pas outre 
mesure, même si le retour préma­
turé de Lemieux aurait bouché des 
sérieux trous dans son système

"Lemieux est un cas hors de l’or­
dinaire, affirme Perron. C'est un 
bourreau de travail, un gars qui ne 
lâche jamais Je ne suis pas sur­
pris qu’il ait voulu revenir plus tôt 
que prévu Sauf que ça ne change 
vraiment rien dans nos plans pour 
l’instant parce qu’il n’aurait pas 
joué en fin de semaine de toute fa­
çon."

22 ans et du cran
Dire que Lemieux manque au Ca­

nadien serait un euphémisme Son 
cran, sa détermination et son ar­
deur au travail en ont fait, en l'es­
pace d'à peine trois ans. un des pi­
liers de 1 équipe

Il a été un des principaux arti­
sans de la conquête surprise de la 
Coupe Stanley par le Canadien en 
1985-86 et. avant d'être blessé, il 
s'est attiré le respect et l’admira­
tion de ses coéquipiers au sein d’E- 
quipe Canada, lui qui. pourtant, est

haï comme la peste à travers la Li­
gue nationale

“C'est une expérience que je 
n’oublierai jamais, a dit Lemieux 
en parlant de Coupe Canada J’ai 
joue avec des super-vedettes com­
me Gretzky, Lemieux (l'autre...), 
Coffey, Sutter et Hawerchuk A 22 
ans, qu’est-ce qu'on peut demander 
de plus?

,fC’est évident que j'étais en su­
per-forme avant d'être blessé, ajou­
te Lemieux, mais même si j’ai été 
10 jours sans marcher, ça ne m'a 
pas empêché de m'entraîner J’ai 
tait de fa bicyclette stationnaire sur 
une jambe pendant une semaine et 
demie

Lemieux, qui est originaire de 
Buckinghan. ne doute pas qu'il sera 
du match inaugural du Canadien, le 
8 octobre, à Philadelphie

“Je n’ai aucun doute, tranche- 
t-il. Regardez-moi bien aller..."

Sur une jambe ou sur deux’’ Ca 
ne fait pas de différence Claude 
Lemieux, c’est Claude Lemieux

C.P. 248. Magog-Orford. Qc. J1X 3W8 
Sorties 115 et 118 de l'Autoroute 10
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Une 4e saison d’activités dans 
la Ligue Junior AA de l’Estrie

Le projet du ministre 
Otto Jelinek est rejeté

Par Guy MARCHAND 
RICHMOND — Après avoir réglé 

les questions au niveau des territoi­
res accordés aux équipes et le re­
trait de l'Express de Princeville, la 
ligue Junior AA de l Estrie, est 
maintenant prête à entamer sa Qua­
trième saison vendredi soir alors 
que débutera le calendrier régulier 

Au cours des dernières semaines, 
les dirigeants de la ligue de hockey 
de l’Estrie ont eu à regler quelques 
différends, et certaines franchises 
ont vu leur territoire agrandi afin 
de favoriser le recrutement des 
joueurs: "Ce fut le cas de Rich­
mond qui s est vu octroyer en plus 
de la zone de Drummond, le terri­
toire de St-François Métropolitain 
et la ligue a également consenti 
d'accorder le territoire d'Orford au 
National de Cowansville même si 
ces derniers n'en ont pas fait la de­
mande Ainsi, les joueurs de 17 à 20 
ans de l'Estrie, pourront jouer au 
hockey même si aucune équipe de

leur zone n est représentée dans la 
ligue", a indiqué le président de la 
ligue de hockey de l’Estrie, Réal 
Veilleux

Toutes les équipes du circuit ont 
droit cette année à un nombre il­
limité de joueurs en provenance de 
leur zone Elles ont le droit d ali­
gner deux ioueurs de 17 ans et six 
ae 20 ans r‘sauf pour Lac-Mégantic 
qui, en raison de son territoire res­
treint au niveau du recrutement, a 
eu la permission d'aligner huit 
joueurs de 20 ans ainsi que quatre 
joueurs inscrits au CEGEP, mais 
ayant domicile légal hors du terri­
toire des autres équipes de la ligue 
et résident dans le territoire de la 
zone Amiante-Mégantic et St-Fran­
çois Métropolitain Pour ce qui est 
de la formation de Warwick, celle- 
ci a hérité de la zone Bois-Francs 
au complet suite au retrait de Ptin- 
ceville' , a précisé Veilleux 

Mis à part ces questions techni-

Les Riverains pourront 
compter sur quatre trios

Par Guy MARCHAND
RICHMOND — Les Riverains de 

Richmond, entreprennent vendredi 
leur quatrième saison dans la ligue 
Junior AA de l’Estrie et, à cette oc­
casion, ils recevront la visite des 
Aigles des Deux-Rives, à compter 
de 21 heures à l'aréna de Rich­
mond.

A l’aube de cette nouvelle saison, 
c'est une équipe passablement re- 
nouvellée que les amateurs de hoc­
key de Richmond et des environs, 
verront à l'oeuvre puisque seule­
ment huit joueurs de l'an dernier 
sont de retour cette saison: Huit 
joueurs de ma formation sont de 
retour cette annee mais avec l'ad­
dition de la nouvelle zone, je pour­
rai compter sur des joueurs de 
Windsor-Sherbrooke, qui ont une 
certaine expérience dans la ligue. 
Le problème qui se pose à l'heure 
actuelle, n'est pas au niveau de la 
cohésion car avec toutes ces nou­
velles figures au sein de la forma­
tion. les joueurs ne se connaissent 
pratiquement pas. et cela va pren­
dre un certain temps avant que tout 
fonctionne comme on l'espere". a 
déclaré l'entraineur-gérant de l'é­
quipe Michel Aubé qui sera assisté 
dans ses fonctions par l'ex-entrai- 
neur de l'Express de Princeville. 
Yves Berthiaume, cette saison.

Parmi les joueurs qui sont de re­
tour cette saison, il v a André Mau­
rice, André Charest et Ghislain 
Bernier de Richmond. François Gi- 
rouard. André Lemaire. Marco 
Chapdelaine et Jean Boisvert de 
Drummondville, ainsi que Michel 
Dandonnault de Valcourt Le gar­
dien de buts Christian Poliquin qui 
défendait les buts de Princeville. 
l'an dernier, sera devant la cage 
des Riverains cette saison, et il est 
assuré que des joueurs qui évo­
luaient l'an dernier pour Windsor- 
Sherbrooke seront dans l'uniforme 
de l'équipe sauf que la direction n'a 
pas encore arrêtée son choix défi­
nitif sur l'ensemble des joueurs qui 
composeront l'édition 87-88. "On a 
eu ae nouveaux joueurs à l'entraî­
nement mardi et on se réserve 
quelques parties avant de faire la 
sélection finale", de dire l'entrai- 
neur-gérant des Riverains qui anti­
cipe une bonne saison de la part des 
siens.

"Malgré le fait qu'on ait débuté 
en retard, j'ai bien aimé ce que j'ai 
vu à l'entrainement Le fait de pou­
voir compter sur de nouveaux 
joueurs nous apportera plus de pro­
fondeur et on peut dire que la sai-

Magog

son s annonce intéressante La si­
tuation. par rapport à l'an dernier, 
sera différente dans le sens que no­
tre offensive ne s'appuiera plus sur 
un seul trio car on pourra compter 
sur quatre bonnes lignes et notre 
défensive sera également supérieu­
re à ce qu'on avait. Il est difficile 
de prédire quoi que ce soit car je 
n'ai pas vu les autres équipes de la 
ligue mais on devrait être en me­
sure de compétitionner avec les 
meilleurs" d indiquer Aubé

ques, la ligue se porte très bien et 
huit équipes se feront la lutte cette 
saison, soit les Castors de Black 
Lake, le National de Cowansville, 
les Aigles des Deux-Rives, les Ri­
verains de Richmond, les Cougars 
de Warwick, les Draveurs de Trois- 
Rivières, le Royal de Lac-Mégan- 
tic, et la nouvelle franchise, les Ca­
taractes de la Mauricie (Shawini- 
gan). Chaque équipe disputera un 
calendrier ae 34 parties

Règlements
En ce qui a trait aux règlements, 

les arbitres accorderont une sur­
veillance plus étroite envers les bâ­
tons éleves et seront plus sévères 
vis-à-vis les agresseurs et les ins­
tigateurs lors des bagarres Nous 
continuons de nous en tenir aux rè­
glements de la Fédération et cette 
année, les joueurs qui seront impli­
qués dans les bagarres seront à 
nouveau expulsés ae la rencontre, 
et recevront un avertissement. 
Après trois avertissements, ils éco­
peront d’une suspension d’un match 
au lieu de trois comme par les an­
nées passées Par contre, une pu­
nition majeure écopée dans le der­
nier cinq minutes de la partie, en­
traînera une suspension automati­
que", de dire le président de la li­
gue de hockey de l’Estrie qui a 
ajouté que quelques autres règle­
ments ont été mis en application 
cette saison.

Pour ce qui est du dossier de l'af­
filiation avec certaines équipes de 
la ligue de hockey junior majeure 
du Québec, Réal veilleux a indiqué 
qu'une rencontre pourrait avoir lieu 
prochainement entre les dirigeants 
des deux ligues, à ce sujet.

Par ANDRE BELLEMARE
QUEBEC (PC) — Les ministres provinciaux responsables du 

sport amateur ont rejeté hier une proposition du gouvernement fé­
déral de tenir des Jeux d’été canadiens tous les deux ans en plus 
des Jeux d’hiver aux quatre ans.

Réunis à Québec autour du minis­
tre Otto Jelinek, les représentants 
des provinces ont choisi de main­
tenir le statu quo. c est-à-dire l’or­
ganisation de deux Jeux sur une pé­
riode de quatre ans 

Dans une lettre écrite au minis­
tre québécois Yvon Picotte en date 
du 18 septembre, dont la Presse Ca­
nadienne et Télémétropole ont ob-opo

ek expliquait 
la fréquen-

tenu copie, M Jelinek 
qu’une augmentation de la fréquen­
ce des Jeux contribuerait notam­
ment à leur accorder plus de valeur 
et d importance.

Le gouvernement d'Ottawa sem­
blait egalement disposé à y consa­
crer le budget nécessaire

Devant le refus des provinces de 
souscrire à cette option, le ministre 
canadien a alors accepté l'autre op­
tion, celle du statu quo, mais pas 
avant d’avoir réduit la part du fé­
déral de $6 millions

La contribution d’Ottawa a ainsi 
été établie à $13 1 millions au lieu 
de $19 millions < les administrations 
provinciales paieront $13.7 millions 
plutôt que $14 millions) et le reste 
des fonds proviendra de l'entreprise 
privée.

Le budget total des Jeux, sur une 
période ae quatre ans, a été dimi­
nué de $10 millions pour se situer à 
$33.8 millions

‘‘Il s’agissait, pour nous, de ne 
pas mettre en péril les Jeux du 
Québec ou de l'Ouest qui auraient 
pu être ternis par une plus grande 
fréquence des Jeux du Canada", a

expliqué M Picotte au nom de ses 
collègues des provinces

‘ Il n’est évidemment pas ques­
tion de laisser tomber de quelque 
manière que ce soit nos Jeux du 
Québec et, dans notre optique, deux

frésentations de Jeux du Canada en 
espace de quatre ans nous parais­

sent suffisantes ", a ajouté le minis­
tre québécois du Loisir et du Sport.

M Picotte aurait pu ajouter que 
les provinces étaient appelées à dé­
bourser $1.3 million supplémentai­

res pour rendre possible une plus 
grande fréquence de la présentation 
des Jeux du Canada.

Par contre, le ministre Jelinek a 
souligné que d’autres avantages re­
lativement à son idée de presenter 
trois Jeux en quatre ans avaient 
trait au nombre des participants et 
des disciplines sportives

Le nombre aes sports qui au­
raient été acceptés serait passé de 
30 à 37 et celui des athlètes de 6,550 
à 9.400

Mais tous ces arguments du mi­
nistre canadien n’ont pas réussi à 
amener ses homologues provin­
ciaux à adopter sa suggestion.

Les ministres tiendront leur pro- 
chaine réunion l’an prochain au Ma­
nitoba

/
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Le ministre Otto Jelinek n'a pas réussi à convaincre Yvon Picot­
te, pas plus que ses homologues des autres provinces.

(M ST J) — Les éliminatoires de 
la ligue de balle-molle des Copains 
Molson du dimanche matin sont 
maintenant choses du passé alors 
que le magasin Lacroix s'est ad­
jugé le championnat en deux joutes 
consécutives C'est donc par des 
triomphes de 11-4 et 10-9 sur le Lan­
glois Construction que les porte- 
couleurs du Magasin Lacroix ont 
remporté les grands honneurs...

-O -

Michel Champigny a fait beau­
coup parler de lui par ses piètres 
performances au baton cette sai­
son. Toutefois, ce dernier pourra 
prendre sa revanche sur ses déni­
greurs puisqu'en vertu du triomphe 
du Magasin Lacroix en finale de la 
ligue des Copains Molson. Champi­
gny remportait donc un deuxième 
championnat cette saison, car il a 
également été l'un des artisans de 
la victoire du Garage Chainey, en 
finale, dans la ligue masculine des 
Hautes sources...

- O -
Plusieurs ex-Cantonniers font 

parler d'eux depuis le début de la 
nouvelle saison de hockey Ainsi, on 
concède à Donald Dufresne d ex­
cellentes chances de percer l'ali­
gnement du Canadien de Sherbroo­
ke alors que Martin Saurette et 
Martin Charrois brillent dans la 
L H J M Q Saurette a enfilé deux 
buts dans un triomphe de 6-3 du Ti­
tan de Laval lundi soir dernier sur 
les Bisons de Granby De son côté. 
Charrois qui est natif de Drum­
mondville se distinguerait à la ligne 
bleue du Junior de Verdun Char­
rois qui n’a pas froid aux yeux, a 
aussi jeté les gants dès les pre­
miers instants de la première joute 
des siens

-O -

Michel Poulin et Claude Brous- 
seau des Automobiles Magog-Or- 
ford ont pris une gageure pour le 
moins bizarre à l'effet que celui qui 
récoltait le moins de point dans une 
partie, s'engageait a transporter 
l’équipement de l’autre à son auto 
après le match. La saison a donc 
fort mal débuté pour Poulin, puis­
que son coéquipier enfilait un truc 
du chapeau des le premier match...

En GRANDE PREMIERE! 
VOICI LES DÉBUTS 

D’UN NOUVEAU 
TRIO DE VOITURES 

HYUNDAI
FLAMBANT NEUVES.

*

La nouvelle voiture importée la plus popu­
laire en Amérique du Nord représente une 
valeur incomparable en 1988.

Voici une traction avant de style européen, 
avec direction a pignon et crémaillère et 
suspension indépendante aux quatre roues.

Que vous choisissiez le modèle 3 portes 
d’allure sportive, la séduisante 4 portes ou la 
très pratique 5 portes, l’Excel vous offre plus de 
caractéristiques standard que toute autre 
voiture dans sa catégorie.

Cette année, Hyundai favorise l'Excel avec 
tout un ensemble de garanties incluant une 
garantie des éléments principaux de 5 ans/
100 000 km. Ainsi, vous savez que vous obtenez 
une voiture fiable, construite pour durer 
longtemps.

Voyez aujourd’hui votre concessionnaire 
Hyundai et faites une randonnée d'essai de la 
nouvelle voiture importée la plus populaire en 
Amérique du Nord.

LES EXCEL 1988 
SONT LÀ!

WF~

HYunoni
Des voitures bien pensées.

Hyundai de l’Estrie
4500, boul. Bourque 
Sherbrooke (Rock Forest) 
564-0777

Bouchard Automobiles
1275, boul. St-Joseph 
Drummondville 477-0673

Hyundai Coaticook
4 Route 147 
Coaticook 849-4166

Hyundai s'implante chez nous pour mieux nous servir

1
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Les six points au 
centre des négociations...
WASHINGTON (AFP) — Six points sont au centre des négociations 

entre les propriétaires des clubs et les joueurs professionnels de foot­
ball américain, en grève depuis lundi soir

Transferts
Les clubs proposent de maintenir le système du droit de refuser le 

transfert d'un joueur en s'alignant sur la meilleure offre, et d'abaisser 
le montant des compensations dues au club.

Les joueurs estiment que le système actuel est trop restrictif et 
qu'ils ne peuvent négocier librement leur tranfert d'un club à l'autre. 
(Un seul joueur en 10 ans a pu en bénéficier).

Contrats
Les clubs proposent d'assurer le paiement d'une année entière si le 

joueur a au moins disputé trois matches dans la saison.
Les joueurs demandent que le contrat soit honoré dans son intégralité 

si le joueur a commencé la deuxième saison.

Retraites
Les clubs offrent d'augmenter leur contribution aux retraites et aux 

indemnités de 16.7 pour cent cette saison et 14.3 les suivantes.
Les joueurs disent que les clubs leur doivent déjà $18 millions et de­

mandent une contribution de $25 millions pour le nouveau contrat.

Salaire minimum
Les clubs proposent une échelle pour les débutants de $60,000 dollars 

la première année et 570,000 la suivante. Prime à la signature variant 
de $4,000 à $500.000.

Les joueurs demandent un salaire minimum de $90.000 dollars pour 
un débutant pouvant atteindre $320,000 dollars pour un joueur ayant 13 
ans de carrière.

Contrôle anti-dopage
Les clubs, outre le contrôle d'avant-saison, veulent des contrôles par 

tirage au sort à tout moment de la saison.
Les joueurs sont d'accord sur le premier point, refusent le second, 

mais acceptent un contrôle s’il y a de bonnes raisons de le faire.

Nombre de loueurs
Les clubs proposent un maximum de 47 joueurs sur la feuille de 

match mais semblent prêts à en accepter 49.
Les joueurs en veulent 52. mais semblent prêts à en accepter 49.

Pendant que les négociations reprennent

Ca joue dur sur les 
lignes de piquetage

PHILADELPHIE (AP) - Les 
négociations ont repris hier entre 
les propriétaires d'équipes de la Li­
gue nationale de football et l'Asso­
ciation des joueurs, alors que quel­
ques éléments de violence ont eu 
lieu lors des camps d'entrainement 
des substituts.

Les négociateurs ont entrepris 
leurs discussions à 15 heures, soit 
au milieu de la deuxième journée 
de débrayage entamé par les 
joueurs lundi soir à minuit. A 19 
heures hier, ils commençaient seu­
lement à discuter du litige le plus 
important en cause dans cette né­
gociation, soit l'autonomie des 
joueurs.

“Les rencontres se poursuivent. 
Il n’y a aucune indication sur la du­
rée des discussions, a déclaré John 
Jones, un porte-parole du conseil de 
direction de la LNF. L'autonomie 
des joueurs est le point majeur de 
cette négociation. Le dialogue est 
entamé et les discussions se pour­
suivent, mais il -n'y a pas lieu de 
prétendre qu'une entente soit sur le 
point d’être annoncée. "

De 15 à 19 heures. Jack Donlan, 
le directeur exécutif représentant 
les propriétaires, et Gene Upshaw, 
président de l'Association des 
joueurs et chef-négociateur, ont 
échangé des propos à deux reprises 
et se sont ensuite rapportés a leur 
comité respectif.

“J'espère que nous pourrons en 
venir à une entente, a déclaré Ups­
haw. C’est pour cette raison que 
nous sommes ici. Il n v a pas d'heu­
re limite. Notre but est de trouver 
un terrain d'entente, peut importe 
le temps que ça prendra. "

Se sont joints à Upshaw hier des 
membres du conseil exécutif de 
l'Association des joueurs, dont 
Brian Holloway, des Raiders de Los 
Angeles, qui a dit: “Vous voyez le 
nombre de valises que je transpor­
te. Je ne suis pas ici pour une jour­
née seulement.”

Les propriétaires étaient repré­
sentés par Jack Donlan, directeur 
du conseil exécutif de direction et 
deux présidents d'équipes — Tex 
Schramm, des Cowboys de Dallas, 
et Dan Rooney, des Steelers de 
Pittsburgh

“Ces deux journées seront criti­
ques, a dit Donlan au moment d'en­
trer au Four Seasons de Philadel­
phie, hôtel où auront lieu ces négo­
ciations S'il n'y a rien d’intéres­
sant après deux jours, la grève sera 
longue.”

Schramm a ajouté que les discus­
sions devraient se poursuivre jus­
qu'en fin de journée aujourd'hui.

Entente ou pas, les propriétaires 
étaient à planifier les rencontres de 
remplacement pour la fin de semai­
ne du 4 et 5 octobre, avec soit les 
employés réguliers, ou des rempla­
çants. des joueurs autonomes et des 
retraités.

Même si le piquetage s’est fait 
sans incident dans la plupart des 
camps des équipes, certains 
joueurs-grévistes de Redskins de 
Washington et des Oilers de Hous­
ton ont tenté de stopper les autobus 
conduisant les susbtituts au site 
d'entraînement.

Autobus endommagé
Au camp des Redskins, situé à 

Herndon en Virginie, trois grévistes 
— Daryl Grant, Cliff Enson et Reg­
gie Branch — se sont placés devant 
l'autobus. Tandis que les policiers 
parvenaient à repousser les trois 
grévistes, d'autres ont donné des 
coups dans les vitres de l’autobus 
et ont crié des invectives aux bri­
seurs de grève.

Un employé de la compagnie 
d’autobus a plus tard déclaré que 
deux vitres avaient été brisées.

Au camp des Oilers, les grévistes 
ont lancé des oeufs et des roches en 
direction de l'autobus. Là encore, 
une vitre de l’autobus a volé en 
éclats.

“Ca ne me surprend pas, a décla­
ré Warren Moon, le représentant 
syndical des Oilers. Les gars ont 
été assez calmes jusqu’à mainte­
nant.

A Kansas City, deux grévistes 
des Chiefs, Dino Hackett et Paul 
Coffman, ont à la blague montré 
leur fusil de chasse chargé à blanc, 
en attente des briseurs de grève.

“Nous attendons les scabs”, 
criaient-ils à des coéquipiers sur la 
ligne de piquetage.

Traverse la ligne
A Irving au Texas, Randy White 

et son coéquipier Don Smerek ont 
été applaudis quand leur camion­
nette a traverse la ligne de pique­
tage.

Je n'ai rien contre le syndicat, 
a dit White, neuf fois choisi pour 
participer au Pro Bowl. J’ai fais ce 
que je devais faire.”

Je respecte ce que ces gars-là 
font. J espère qu'ils ont le même 
opinion de moi. Je fais ce qu’il y a 
de mieux pour ma famille. Je ne 
veux pas perdre un seizième de 
mon salaire ($31.000). Je serai payé 
même si le match de dimanche n'a 
pas lieu.”

Paul Coffey suspendu
TORONTO (PC) - Les Oilers 

d'Edmonton ont suspendu le dé­
fenseur Paul Coffey qui ne s'est 
as présenté à l'entraînement, 
ier
C'est ce qu'a révélé Bill Tue- 

le, le directeur des relations pu­
bliques Il a précisé que Coffey 
devait participer à la séance 
d'entrainement des Oilers, hier 
matin, avant d'affronter les Ma-

file Leafs de Toronto au cours de 
a soirée

Le défenseur-étoile fait partie 
des joueurs des Oilers qui ont 
obtenu quelques jours de congé 
après avoir participé au tournoi 
de la Coupe Canada A la fin de 
la compétition, l'agent de Cof­

fey. Gus Badali. de Toronto, a 
informé Glen Sather que son 
client ne jouerait pas tant et 
aussi longtemps que son contrat 
n'aura pas été renégocié Sather, 
lui, a affirmé qu il n’est pas 

uestion de renégocier le contrat 
un joueur suspendu

Ooffey sera également mis à 
l'amende sur une base quotidien­
ne durant sa suspension Sather 
a refusé de discuter du montant 
de l'amende Comme Coffey, 
1 attaquant Glenn Anderson a 
menacé de boycotter le camp 
d entraînement des Oilers jus­
qu'à ce que son contrat soit re­
négocié
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Il a franchi les piquets de grève au camp d'entraînement des Jets de New York

“J’agis par loyauté”

0n 11w ^

HEMPSTEAD, N.Y. (AP) — Disant que ce fut la décision la plus diffi­
cile de sa vie. Tailler défensif Mark Gastineau. des Jets de New York, a 
franchi les piquets de grève, hier, pour se présenter au camp d'entraine­
ment des Jets de New York

“Je suis loyal à l'egard des gens 
qui m'ont pavé depuis neuf ans . a 
révélé Gastineau. mentionnant les 
noms de Leon Hess et Joe Walton, 
le propriétaire et l entraineur-chef 
de 1 équipe de la Ligue nationale de 
football

“J'y ai pensé longtemps II n'y a 
rien qu’ils n ont pas fait pour moi”, 
a-t-il ajouté

“Il y a déjà eu du monde, dans 
cette équipe, qui ne m'adressait 
pas la parole J ai eu des épreuves 
et j'en aurai d’autres , a-t-il 
poursuivi.

“Mes coéquipiers ne croiront 
peut-être pas que j'agis par loyau­
té. mais c est vrai Ils ne compren­
nent pas Mark Gastineau

Gastineau n'a pas vraiment fran­
chi les piquets de grève car les gré­
vistes n’ont pas accès au site d en­
traînement des Jets, à l’Université 
Hofstra. Mais il est entré dans le 
vestiaire pendant que ses coéqui­
piers sont en grève

Les Jets ont engagé 25 joueurs

autonomes qui ont subi des exa­
mens médicaux en plus de partici­
per à des meetings et à une séance 
d entrainement, hier Plusieurs 
d entre eux ont écoute Gastineau 
pendant qu’il parlait aux journalis­
tes

Pas une dictature
“Ce n est pas la Russie Ce n est 

pas une dictature, a-t-il dit. J ai 
pris la décision que je crois la meil­
leure, comme mes coéquipiers 
croient à ce qu'ils font

“Il y a quatre ans. quand M 
Hess a refait mon contrat, il a in­
diqué qu'il aurait à modifier toute 
la structure salariale des Jets 
Mais il Ta fait et sa décision a eu 
pour effet de changer les salaires 
dans tout le circuit Je n'ai jamais 
oublié ce qu'il a fait et je n ai pas 
l'intention de le faire actuelle­
ment”, a-t-il expliqué

iLâMf photo AP)
Sam Wyche, I entralneur chet des Bengals de Cincinnati, a fait 
un brin de lasette avec son quart-arrière Boomer Eslason et Cari 
Zander sur la ligne de piquetage, encourageant ces derniers i 
garder la forme...

Gastineau ne croit pas. par ail­
leurs. que sa decision lui causera 
des problèmes

“J'ai déjà été seul par le passé.

—Mark Gastineau
Des coéquipiers ont dit des choses 
à mon sujet mais M Hess n'a ja­
mais parle en mal de moi”, a-t-il 
indiqué.

Irrésistibles!

A partir de
seulement

Une bague Peoples... la meilleure façon 
de lui exprimer votre amour! Un achat 
irrésistible, pour une personne à qui 
vous ne pouvez résister.

■

.

Bague de fiançailles à solitaire 
de 1/5 (0,20) carat 595$
Jonc assorti 245$

Bague de fiançailles à diamants, 
poids total* 1/5 (0,20) carat 595$ 
Jonc assorti 250$

Bague de fiançailles à diamants, 
poids total * 1 /3 (0,33) carat 795$ 
Jonc assorti 275$

Bague de fiançailles à solitaire 
de 1/3 (0,33) carat 995$
Jonc assorti 200$

Bague de fiançailles à diamants, I l||l%0 Bague dëtiançailles à soli 
poidstotal* 1/2(0,50)carat1295$| X 1T de 1/2 (0,50) carat 1695$ 
Jonc assorti 350$ I mm Jonc assorti 200S
"Les prix peuvent varier selon le poids des diamants Le choix peut varier selon les magasins
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la tribune de tout... et de tous... sport

• Un docteur en conditionnement physique

Le Canadien doit une fière 
chandelle à Rémi Bissonnette
SHERBROOKE (PC) — Si le Canadien de Montréal peut se targuer 

d'être une des équipe le* piu* en forme de la Ligue nationale, c’est qu’il 
doit une fiére chandelle à un professeur de l’Université de Sherbrooke, 
le docteur Rémi Bissonnette, un spécialiste en performances sportives 
qui travaille étroitement avec le Canadien depuis maintenant trois ans.

Le docteur Bissonnette a con­
çu et supervise un programme 
bien particulier pour les joueurs 
de l’organisation, les vétérans 
comme les recrues

Ainsi, périodiquement, les por­
te-flambeaux de la Sainte-Fla­
nelle passent de la patinoire au 
gymnase où ils subissent une 
batterie de tests destinés à tra­
cer leur portrait athlétique

De l'adlpose-mètre au 

bench-press
Les tests en question vont de 

l’adipose-mètre — un petit engin 
informatisé qui mesure l’épais­
seur du tissu adipeux — au 
bench-press (haut du corps), en 
passant par la bicyclette station­
naire (endurance) et le saut de 
grenouille (bas du corps).

Les joueurs apprécient beau­
coup le travail du docteur Bis­
sonnette puisqu’à partir de ces 
exercices d'apparence anodine, 
il arrive à tracer un portrait glo­
bal de leurs points forts et de 
leurs points faibles.

A ce moment-là, Bissonnette 
et l’entraîneur Jean Perron, de

concert avec les principaux in­
tervenants du Canadien, dres­
sent un programme précis qui 
fera de tel ou tel un meilleur 
joueur de hockey

Perron est reconnu comme un 
académicien dans le milieu du 
hockey et il n’est pas étonnant 
qu'il ait fait appel à un profes­
seur de son ancien aima mater 
pour porter secours au Cana­
dien.

Un exemple: Kordlc
John Kordic, pour un, ne se­

rait peut-être pas dans la Ligue 
nationale aujourd'hui si le Ca­
nadien ne prenait pas un soin ja­
loux à conseiller ceux en qui il 
voit des futurs porteurs de flam­
beaux.

‘‘Dans son cas, explique Bis­
sonnette, il fallait travailler da­
vantage l’endurance et le bas du 
corps, tout en limitant sévère­
ment les séances de poids et hal­
tères.”

‘‘C’a porté fruit chez Kordic 
puisqu’il n’est vraiment plus le 
même joueur depuis deux ans.’’

Kordic ne remet pas en ques­
tion les enseignements du spé­
cialiste et il admet d’emblée

avoir gagné en vitesse et en mo­
bilité depuis qu’il a mis en pra­
tique les recommandations du 
Canadien

“Je me suis vraiment concen­
tré à développer mon endurance 
et la force de mes jambes, affir­
me le numéro 31 Avant j’étais 
vraiment trop musclé.”

“Maintenant, après avoir dé­
laissé les gros poids, je possède 
beaucoup plus ae mobilité et de 
flexibilité. Quant à l'enduran­
ce, ie travaille encore là-des­
sus.’'

Des athlètes supérieurs
Aux dires du docteur Bisson­

nette, le Canadien possède au 
moins une dizaine de joueurs ré- 
uliers qui dépassent les stan- 
ards de concfitionnement phy­

sique de la LNH.
Il cite notamment les cas de 

Mike McPhee et Ryan Walter, 
“des spécimens rares ”, affirme- 
t-il.

Quant aux recrues qui tentent 
de se tailler un poste avec l’é­
quipe depuis le début du camp 
d'entraînement et que Bissonnet­
te a également rigoureusement 
testé, fl précise “qu’ils ont en­
core des croûtes à manger ”,

“Mais depuis que nous propo­
sons des programmes d’entraî­
nement d’été a tous les joueurs 
d’avenir de l’organisation, ça pa­

rait.”
“Le poids est primordial pour 

le joueur de hockey, poursuit 
Bissonnette. Nous, à partir de 
nos évaluations, savons exac­
tement combien un joueur doit 
peser et quels genres d’exerci­
ces vont favoriser son dévelop­
pement.”

11 faut toutefois prendre ces 
tests avec nuance Ils ne cons­
tituent pas un critère par lequel 
les dirigeants de l'équipe choi­
sissent les heureux élus qui por­
teront la Sainte-Flanelle

“C’est une évaluation hors-
?;lace qui n'a rien à voir avec le 
ait que tel ou tel joueur soit im­

médiatement prêt à jouer dans 
la LNH", affirme Jacques Le­
maire, l’adjoint au directeur-gé­
néral Serge Savard.

Il s’agit d’un programme de 
formation. On reconnaît les es­
poirs et on établit un plan d'évo­
lution Il ne suffit pas seulement 
d’être en bonne condition physi­
que pour évoluer dans la Ligue 
nationale, il faut aussi avoir une 
certaine attitude et des visées 
bien ordonnées.”

On ne le répétera jamais as­
sez souvent: pour former une 
dynastie, ça prend du travail. Et 
à ce niveau-la, le Club de hockey 
Canadien dame le pion à la plu-

Eart de ses adversaires dans la 
,NH.
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Le Dr Rémi Bissonnette surveillant le travail d'un hockeyeur...
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Pour Boris Becker
L’an ’87, une année de déceptions

PARIS (AFP) - L’année 1987 restera pour Boris Becker, celle de 
toutes les déceptions. Deux ans après avoir commencé à briller au 
firmament du tennis mondial, l’étoile du jeune champion ouest-al­
lemand a considérablement pâli au fil des tournois importants de 
cette année noire entre toutes.

Et pourtant, rien ne laissait sup­
poser que l’ascension de Becker, 
ininterrompue depuis son premier 
succès à Wimbledon, en 1985. con­
naîtrait ne serait-ce qu’un ralentis­
sement Quant à imaginer que celui 
que l’on surnomme toujours “Boum 
Boum" n’atteindrait pas la finale 
d'un seul des tournois du Grand 
Chelem, il aurait fallu être bien

perspicace, en ce début d’année 
1987, pour oser l'annoncer.

A 19 ans, Boris Becker entamait 
en effet sa nouvelle campagne au 
deuxième rang mondial, derrière 
un Ivan Lendl au sommet de son 
art qui venait de terminer sa deu­
xième année comme numéro un 
mondial. Le petit prodige de Lei- 
men avait signé en juillet un deu­

xième succès consécutif à Wimble­
don, un an après en avoir été le
Îilus jeune vainqueur. Il était donc 
ogique de penser que sa jeunesse 

et son audace lui vaudraient de 
nombreux succès.

Premier rendez-vous du Grand 
Chelem, les Internationaux d’Aus­
tralie. Première déception Becker 
chute en cinq sets en huitième de 
finale, face à l’Australien Wally 
Masur, certes soutenu par son pu­
blic, mais qui n’était même pas 
tête de série.

Fin mai, le “French” arrive, et 
Boris Becker entend bien ne pas ef­

Le Brier Labatt ’88 à Chicoutimi
Mike Carson, second de droite, est pré­

sident du comité organisateur du Brier La­
batt, le championnat canadien de curling 
masculin, qui aura lieu è Chicoutlmi-Jon- 
qulère du 6 au 13 mars. Carson discute de 
l’événement en compagnie des Claude Ber-

(Photo La Tribune par Claude Poulin)
geron, vice-président de l'Association ca­
nadienne, Auréllen Tremblay, Denis Brault 
de Labatt et Pierre Felllce, responsable de 
l'Information. La scène se déroulait dans le 
cadre d’une rencontre avec la presse sher- 
brookolse.

fectuer une sortie prématurée. Les 
premiers tours se passent sans 
grand problème. L'Uruguayen Pe­
rez est éliminé au premier tour, 
l’Américain Buckley au deuxième, 
le Suédois Sundstrom en seizièmes 
de finale, puis l’Américain Jimmy 
Arias en huitièmes de finale, et l’i­
nusable Jimmy Connors en quarts 
de finale.

Réglages au Queen’s
Après cette dernière victoire en 

trois sets, le double vainqueur de 
Wimbledon peut se sentir en con­
fiance. Mais le dernier obstacle sur 
la route qui doit le mener à la fi­
nale n’est autre que Mats Wilander. 
Si Becker est le roi du gazon, Wi­
lander est celui de la terre battue. 
En trois sets, Wilander démontre à 
Becker qu’il lui reste à progresser 
pour devenir le numéro un mondial. 
Les victoires sur herbe ne suffisent 
pas en effet pour déboulonner de 
son piédestal Ivan Lendl , à l'aise 
sur toutes les surfaces.

Mais déjà Wimbledon se profile à 
l’horizon, et “Boum boum" règle 
ses coups au Queen’s qu'il rempor­
te sans coup férir devant Jimmy 
Connors.

Les statisticiens anglais se frot­
tent déjà les mains à l’idée que le 
jeune Allemand va réussir la passe 
de trois. Déjà, ils compulsent les 
palmarès pour rechercher les pré­
cédents. Leurs recherches ne dure­
ront pas lontemps. Après une vic­
toire-express en trois sets devant le 
Tchécoslovaque Karel Novacek, 
Boris Becker est éliminé dès le 
deuxième tour. Son bourreau’’ Pe­
ter Doohan, un Australien, classé 
70ième joueur mondial, et quasi­
ment inconnu du grand public.

Après la défaite de Melbourne, 
les spécialistes avaient commencé 
à s’interroger. La place de demi-fi­
naliste à Roland Garos les avait 
rassurés. Après Wimbledon, Becker 
devient le sujet de toutes les con­
versations. Presque autant que 
dans la victoire.

Dans le concert d’analyses et 
d’explications qui fusent alors de 
toutes parts, une constante: “Boum 
boum" n’est plus “Boum boum". 
Son service l'a trahi. Une constata­
tion qui appelle une question Bec­
ker ne serait-il qu’un joueur au ser­
vice-canon et rien d’autre? Une

Boris Becker dans le feu de l’action...
question qui apporte de l'eau au 
moulin des détracteurs de Wimble­
don - il en est qui ont cette outre- 
cuisance... Selon ces iconoclastes, 
le jeu sur herbe est tout sauf du 
tennis, puisqu'il ne réclame des 
joueurs qu’une qualité, celle de sa­
voir enchaîner service et volée

Le temps du doute
La presse du coeur à laquelle 

rien n'échappe, même pas les dieux 
du stade, ne se fait pas faute de 
parler de problèmes sentimentaux 
du jeune champion. La presse spé­
cialisée préfère rappeler que Bec­
ker s’est séparé en janvier de son 
entraîneur Gunther Bosch, qu’il ju­
geait trop envahissant, et que par­
fois en match, Becker semble avoir 
besoin d’un conseiller que ne peut 
être Torn Tiriac, qui s’occupe de 
gérer sa carrière.

Comme depuis Wimbledon, Boris 
Becker n’avait remporté aucun 
tournoi de premier plan, on l’atten­
dait à Flushing Meadow. Quatrième 
rendez-vous du Grand Chelem, qua­
trième déception. Cette fois, c est 
un Américain, Brad Gilbert, qui lui

montre la sortie en huitièmes de fi­
nale.

Après avoir mené deux sets à 
zéro, Becker commet deux doubles 
fautes, puis son service l’abandon­
ne, et tout s'enchaîne. Car Becker, 
conquérant et sûr de son talent il y 
a deux ans, a appris le doute. Et 
c’est peut-être la qu’il faut cher­
cher les raisons de ses échecs, tans 
il est vrai qu’au plus haut niveau le 
tennis se passe plus dans la tête des 
joueurs qu’au bout de leur raquette.

Quels que soient ses résultats en 
fin de saison, Boris Becker aura 
raté l’année de ses vingt ans, qui 
pourtant paraissait si pleine de pro­
messes.

La fameuse "pression” est pas­
sée par là. Et elle a fait de celui en 
qui tous voyaient un monstre de 
confiance en soi, un gamin de vingt 
ans en proie au doute.

Après l’échec de Wimbledon, la 
presse ouest allemande eut d'ail­
leurs une réaction révélatrice en 
s’accordant à trouver à Boris Bec­
ker un visage humain. Elle ne fai­
sait que souligner implicitement 
tout ce qu’il y a désormais d’in­
humain dans le tennis de haut ni­
veau.

La Ligue Dépression en action...
La Ligue de hockey Dépression Lauren- 

tlde-Montparnasse de Sherbrooke a Inau­
guré une nouvelle saison en présence de ses 
principaux commanditaires. Dans l'ordre ha­
bituel, on rotrouve Denis Grenier, capitaine 
de la Clinique du Sport, Jean-Yves Léves­
que, vlce-prédldent du circuit, Alain Grenier,

Le personnel des Volontaires
Les Volontaires du Collège de Sherbrooke 
seront entre bonnes mains, cette année en­
core, comme en fait fol l'équipe d'entraîneurs 
qui a été présentée lors de la conférence de 
presse. Georges Laurent, l’entraîneur du 
sport collégial, est Ici entouré de Martin Le- 
may Guy Cloutier et Luc Lalné (basketball),

(Photo La Tribun* par Claud. Poulin)

Jean-Claude Meilleur, Francois Charpentier, 
Paul Leplnay, Denis Dussault et Richard La- 
bonté (volleyball), Nathalie Tardif et Eric Bé- 
rubé (soccer). N'étalent pas présent quand la 
photo a été prise, Jean Laroche (soccer) et 
Donald Marchand (badminton).

(Photo La Tribune»' Claud* Poulin)

directeur régional de la Brasserie Molson, 
Gilles Gagnon, président de la ligue et porte- 
couleurs du Restaurant Montparnasse, John­
ny Maronltls, propriétaire du Montparnasse, 
ainsi que Paulo Doyon, capitaine de la for­
mation Service de l’Estrle:

f
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Le souhait des organisateurs du Gala de l’ADISQ 1987

Battre tous les records de participation
par Pierrette ROY

SHERBROOKE — Encourager 
la population à se prévaloir, par té­
léphone, de son droit de vote pour 
decerner les trophées Félix 1987 au 
meilleur vidéoclip de l'année, aux 
interprètes masculin et féminin et 
à la chanson de l'année, et faire du 
gala de l’ADISQ 1987 un événement 
a la grandeur du Québec, tels sont 
les objectifs que se sont fixés les 
organisateurs du 9e gala de l'indus- 
trie du disque et du spectacle en or­
ganisant une tournée de six villes 
de la province.

De passage à Sherbrooke nier, 
dernière étape de cette Tournée 
Molson Félix 87 destinée non seu­
lement à rencontrer les médias 
mais aussi les représentants de sal­
les de spectacle, les diffuseurs, dis­
quaires et directeurs de radios pri­
vés, le producteur exécutif du Gala 
des Félix Mme Lyse George a pré­
cisé que l'on souhaitait de cette fa­
çon, cette année, battre tous les re­
cords de participation du grand pu­
blic pour souligner de façon parti­
culière le 10e anniversaire de l'As­
sociation du disque, de l'industrie 
du spectacle et vidéo québécois

Emission spéciale

-Æl

Cette promotion du vote populai- 
; est possible grâce à la collabo- 

dé plusieurs commanditaires
re 
ration

dont 1 Association canadienne de 
radio et télévision de langue fran­
çaise et la chaîne MusiquePlus qui 
mettra en ondes, le mardi 29 sep­
tembre à 21h, une emission spéciale 
d'une heure pour présenter les 10 
videoelips de Tannée et débrouil­
lera ses ondes pour la circonstance 

Les téléspectateurs auront l'op­
portunité de voter pour le vidéoclip 
de leur choix à compter de midi, le 
29 septembre, jusqu'à midi, le 30. a 
fait savoir hier le directeur du mar­
keting à MusiquePlus M Pierre 
Parent

La présentation des dix vidéo- 
clips en nomination, ceux de Véro­
nique Béliveau, Bundock, Jim Cor­
coran. Céline Côté, Céline Dion, 
Marc Drouin. Marie-Denise Pelle­
tier. The Box. Top Sonart et L'zeb. 
sera agrémentée d entrevues avec 
les artistes et artisans du domaine 
vidéo.

La chaîne MusiquePlus a aussi 
d'ailleurs profité de la tournée de 
l'Adisq pour rencontrer les étu­
diants et le public sherbrookois au 
Cégep hier après-midi, à lUniver- 
site aujourd'hui et au Carrefour de 
TEstrie ce soir

Interprètes ef chanson

Lyse George, producteur exé- Pierre Parent, directeur du deIin^erprè'
cutif des Félix 87. marketing à MusiquePlus. te masculin de Tannée et de l'inter­

prète féminine a été mise sur pied

MONTREAL (PC) - Le Cir­
que du Soleil sera l'un des invi­
tés du Tonight Show, lundi à 
23h30 au réseau NBC. Ce pas­
sage à l’une des émissions les 
plus regardées aux Etats-Unis 
suivra le dernier spectacle sous 
chapiteau de la formation qué­
bécoise, au Los Angeles Festi­
val.

Jean David, porte-parole du Cir­
que du Soleil, a précisé mercredi 
que la prestation de sept minutes 
sera donnée par neuf artistes. Il 
s'agit notamment du numéro “de 
main à main’’, avec Amélie Demay 
et Eric Varelas.

Ce numéro sera amené par les 
clowns acrobates Luc Dagenais et 
Roch Jutras et suivi de celui de 
cinq musiciens. Le Tango, compo­
sition de René Dupéré.

Le Cirque du Soleil est censé ou­
vrir l’émission, aussitôt après le 
monologue de l'animateur Gary 
Shandling qui doit remplacer John­
ny Carson ce soir-là. Les autres in­
vités du Tonight Show de lundi sont 
la comédienne Justine Bateman et 
le comique Blake Clark

Le Cirque du Soleil se produira 
devant les caméras de NBC à Bur­
bank, Californie, deux ans après l'i­
mitateur André-Philippe Gagnon.

La formation (née sous le nom 
Les Echassiers, de Baie Saint- 
Paul) donne dimanche un 36e spec­
tacle affichant complet: elle se 
sera alors produite devant quelque 
55.000 spectateurs. Son chapiteau 
est monté dans un parking près de 
l'hôtel de ville de Los Angeles, dans

Yves Corbeil démissionne de 
l’émission “De Bonne humeur”

Plainte de Daniel Roy

Le Conseil de presse exonère 
La Tribune de tout blâme

SHERBROOKE - Le Conseil de

Eres se du Québec vient d'exonérer 
a Tribune de tout blâme en rap­

port avec une plainte de Técrivain- 
poète Daniel Roy à l'effet qu'il 
avait été lésé dans son droit à Tin- 
formation.

Le plaignant alléguait qu'il de­
vait demander et redemander des 
entrevues qui étaient parfois pu­
bliées après des “mois de pourpar­
lers et de mystères journalisti­
ques'’ et reprochait à La Tribune 
d'avoir “une attitude évasive” face 
à son “droit à l'information pour 
renseigner le public estrien sur sa 
carrière ".

Dans la décision qu'il vient de 
rendre, l'organisme québécois ar­
rive à la conclusion que “l'étude du

LA MAISON DU CINÉMA
7 h 00 DUO POUR UN SOLISTE (G)
7 h 15 ARIZONA JUNIOR - V.F. (G) 
9 h 00 LE NOM DE LA ROSE (14 ans)

i^TÊÊm'imwÊÊm
FOURTH
PROTOCOL

1(G)

63.JONG OUEST 566 8782

dossier ne permettait pas de con­
clure que le plaignant ait été lésé 
ou ignoré, puisque La Tribune avait 
fait effectivement fait connaître à 
ses lecteurs une partie des activités 
artistiques de celui-ci”.

Il précise que “le directeur de 
l’information M. Jean Roy et les 
journalistes Pierrette Roy et Mi­
chel Rondeau ont agi conformé­
ment à leur prérogative en cou­
vrant comme ils l'ont fait les acti­
vités et la production artistiques de 
T écrivain-poète Daniel Roy ",

Le Conseil rappelle enfin que le 
droit à l'information ne doit pas 
être confondu avec les besoins et 
les attentes de couverture journa­
listique d'un individu ou d'un grou­
pe.

MONTREAL (PC) - L’a­
nimateur Yves Corbeil a annon­
cé hier à Télé-Métropole sa dé­
mission de l’émission quotidien­
ne 'De Bonne humeur’. Jusqu'à 
mardi, il en partageait la tête 
d’affiche avec Michel Louvain.

Dans une lettre à la direction de 
TM. a signalé le vice-président Vin­
cent Gabriele. M Corbeil dit no­
tamment qu'il “n'est pas conforta­
ble avec le concept de l'émission". 
L'été dernier déjà, le démissionnai­
re renâclait à l idée d'une anima­
tion à deux.

Mercredi à l'émission, Michel 
Louvain était flanqué de Jacques 
Auger. Ce dernier, ajoute M. Ga­
briele. devrait à nouveau s'y re-
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la formule "Les 24 heures des Fé­
lix” qui se déroulera de OOh à 24h le 
19 octobre

Les candidats au trophée “Félix 
Molson 1987“ sont Pierre Bertrand 
Jim Corcoran. Claude Dubois. Ser­
ge Fiori. Jean Lapointe Daniel La­
voie. Patrick Normand Paul Piché. 
Michel Rivard et Richard Seguin

Les interprètes féminines mises 
en nominations sont Edith Butler. 
Céline Dion. Diane Dufresne. Loui­
se Forestier. Mario, Mario-Denise 
Pelletier. Ginette Reno. Marie-Clai­
re Séguin, Diane Tell et Sylvie 
Tremblay

Enfin, le grand public aura de 
midi jusqu'à 22 heures, le 25 octo­
bre soir du grand gala, pour faire 
connaître son choix de la chanson 
populaire de l'annee pour le “Félix 
Hadio-café Provigo' entre Recher­
che’ de Jano Bergeron. Je voudrais 
voir New-York' de Daniel Lavoie. 
'Chats sauvages' de Marjo. Quand 
on est en amour' de Patrick Nor­
man. ‘Vivre dans la nuit' de Nuan

ce et Arrête de boire' de Hock et 
belles oreilles

Diffuse cette année dimanche, le 
25 octobre, sur le reseau français 
de Radio-Canada, en direct de l'am­
phithéâtre Maurice Richard, le 
Gala des Felix 87 sera anime par 
Andre-Philippe Gagnon sur des tex 
tes de Stéphane Laporte

Seuls seront remis en ondes les 
Félix décernés aux artistes puisque 
ceux qui sont attribués aux artisans 
le seront dans le cadre du diner an 
nuel de i Industrie le vendredi, 23 
octobre

Car. encore cette annee. une cin­
quantaine de Félix iront aux artis- 
tes artisans et productions qui so 
sont illustres au cours de l'annee 
recensée c'est-à-dire se situant en 
tre le 1er juillet 1986 et le 30 juin 
1987

La compagnie Bell Canada a mis 
à la disposition de l'organisation un 
important roseau téléphonique, et 
un montant do 50 oents sera facture 
pour chaque appel

Le Cirque du Soleil invité au Tonight Show

LOUEZ
DE TOUT 
569-9548 

LOCATION 
MARTINEAU

Fm4mmm 4* kéit 4 usance
2456, rue King ouest

2577SX

le quartier Little Tokyo.
A compter du vendredi 2 octobre, 

le Cirque du Soleil transporte son 
chapiteau à San Diego, pour une 
trentaine de spectacles au parc 
Balboa Après cela, retour vers le 
nord pour d’autres engagements à 
Los Angeles et sa banlieue.

MERCREDI SPECIAL

trouver jeudi et vendredi.
Mais le remplacement d'Yves 

Corbeil n'est pas encore décidé, dit 
le vice-président, “j'attends tou­
jours qu Yves me fasse signe". La 
lettre du démissionnaire, poursuit- 
il, lui est arrivée comme une sur­
prise.

Mardi. Télé-Métropole mettait un 
terme à la collaboration de plu­
sieurs collaborateurs de son émis­
sion Quotidienne de 17 h.

A Télévision Quatre-Saisons, le 
vice-président André Picard a si­
gnale qu’il n'était pas prévu d'en­
gager Yves Corbeil mais “nous le 
recontrerons sûrement ”. Plus tôt 
cette année, une autre vedette 
transfuge de TM. Pierre Marcotte, 
passait du côté de TQS.

s3°
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Moins d’une semaine avant l’ouverture de la cinquième édition à Victoriaville

Festival de musique actuelle: tous les espoirs permis
par Maurice CLOUTIER 

VICTORIAVILLE — A moins d’une se­
maine de l’ouverture de la cinquième édi­
tion du Festival international de musique 
actuelle de Victoriaville, tout va pour le 
mieux pour les organisateurs.

Le centre-ville a un 
air de fête, avec ban­
deroles et affiches. 
L'exposition de l'artis­
te peintre Francine Si­
monin est amorcée à la 
Caisse populaire de 
Victoriaville Aucun ar­
tiste ne semble faire 
faux fond à la dernière 
minute Mieux, il s'en 
est ajouté une pour la 
soirée d ouverture le 30 
septembre La vocalis- 
te de jazz actuel et de 
beepop. Karen Young, 
s'intégre au spectacle 
québécois fort original 
Confiture de Gagaku 

Et. comble de satis­
faction. l'intérêt des 
gens de l'extérieur est 
plus fort que jamais et 
très palpable au niveau 
de la vente des billets.

En ce moment, déjà 
plus de billets ont été 
vendus dans les comp­
toirs Ticketron que l’an 
dernier au moment où 
le festival était déjà en 
marche ", note fière­
ment la relationiste Jo­
hanne Leblanc 

La réponse de la 
presse est aussi très 
forte. Autre fait plutôt 
nouveau et significatif, 
"il y en a même qui

tentent de se taire ac­
créditer comme jour­
nalistes pour assister 
gratuitement aux spec­
tacles du festival ", 
confie-t-elle, sur un ton 
amusé

Certes, les journées 
de travail sont longues. 
Mais la machine tourne 
si bien, au dire de Jo­

hanne. que les princi­
paux organisateurs, au 
nombre d une dizaine, 
ne sentent pas la fati­
gue

Tendances
Déjà, certaines ten­

dances se dégagent de 
la vente de billets et 
semblent s'inscrire 
dans la lignée des der­
niers festivals. Ainsi, 
les trois spectacles of­
ferts au Cégep retien­
nent peu l'attention 
jusqu’ici, de l'aveu de 
Johanne.

La Tribun* par Maurice Cloutier)

Même si la machine 
fonctionne ronde­
ment, la relationnis- 
te Johanne Leblanc 
a encore de longues 
heures de travail de­
vant elle.

Par contre, plusieurs 
passeports sont vendus 
pour les soirees du 
Grand Café "Déjà, se­
lon Johanne, il est pos­
sible de croire à une 
soirée à guichet fermé 
le samedi soir avec le 
spectacle jazz des 14 
musiciens de Sun Ra 
Arkestra”

De fait, les specta­
cles du Grand Café 
soulèvent le plus d'en­
thousiasme D'ailleurs, 
le Grand Café (centre 
des loisirs à l’arrière 
de l'Hôtel de ville i est 
reconnu comme la pla­
ce forte du Festival

L'ambiance du Fes­
tival atteint son som­
met en ces murs. Des 
grands noms occupe­
ront la scène. Le vir­
tuose du free jazz. Cé- 
cil Taylor, sera du 
nombre le jeudi 1er oc­
tobre

Le vendredi soir 2 
octobre, le public a 
rendez-vous avec le 
bassiste Bill Laswell, 
un musicien futé et 
inapprivoisable. Il se 
produira dans le groupe 
Last Exit. Laswell est 
aussi un producteur de

En collaboration avec

la tribune j
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et plusieurs autres.
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PRODUCTIONS 
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disques II a endisqué 
la musique de Mick 
Jagger et Yoko Ono 
Last Exit sera une fu­
sion de free jazz et de 
rock, de funk et de 
blues

Présent l’an dernier, 
l'Allemand Heiner 
Goebbles revient le di­
manche 4 octobre pour 
offrir l'aventure "Man 
in the Elevator".

A l’église
Le Festival se trans­

porte aussi en d autres 
lieux, dont T église Ste- 
Victoire au centre-vil­
le Johanne parle alors 
d'un "lieu privilégié 
pour la présentation de 
concerts, à cause de 
son acoustique archi­
tecturale”.

Des experts du verre 
avec plus d une demi- 
tonne de contenants de 
verre remplis d eau, le 
groupe The Glass Or­
chestra vous fera dé­
couvrir le 2 octobre 
une mélodie de sons

AU CENTRE CULTUREL
S^IU* Maurice O'Breadv
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a la fin de vos jours!
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enivrante, assure Jo­
hanne Le lendemain, 
la musique lyrique et 
méditative de John 
Surman enveloppe l'é­
glise Enfin, le char­
meur de foule, le Bré­
silien N’ana Vasconce- 
los revient au Festival 
en duo. avec l'améri­
cain Don Cherry, dans 
un mélange musical 
prometteur le diman­
che 4 octobre.

Happening
Plus qu'un événe­

ment pour le public, le 
Festival est une fête 
pour des artistes venus 
de partout. D'ailleurs, 
plusieurs arriveront 
dès l’ouverture, pour 
passer la semaine à 
Victoriaville

Johanne espère enfin 
que le milieu s'intégre­

ra massivement à la 
fête "Les gens n'ont 
rien à perare, mais 
bien tout à gagner en 
portant une oreille at­
tentive à la musique 
actuelle, affirme-t-elle 
Il suffit de ne pas se 
créer d'attentes, de se 
laisser entraîner ” La 
participation régionale 
aux spectacles demeu­
re un point d'interro­
gation

Tous les dimanches, pour tout I hiver...

Bisrro
A4 AiA1AAAA

Les soirées carte-staff, c'est Tfun!
Cuisine ouverte de 11 h30 à 21h. — Bistro, de 11h.30 à 3h. a.m.

Disco ouvert jeudi, vendredi, samedi et dimanche.
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Liquidation 
de tableaux

26-27-28
Septembre 87

11h00à 21h00

B

Hôtel Le Baron
SHERBROOKE

GRAVURES PAR
STANLEY COSGROVE 
FRANCESCO IACURTO 
HENRI MASSON 
RENÉ RICHARD 
JEAN-PAUL RIOPELLE

OEUVRES PAR
BERGERON
BERTOUNESQUE
BESSE
BURTON
CARETTE

B CÔTÉ 
M DUBË 
M DUFOUR 
F LABELLE 
DEL SIGNORE 
ETC ETC

Cartes de crédit acceptées
Studio des artistes canadiens enr.

SUPER
I

iàme ANNIVERSAIRE
INVITATION A TOUS

TELECOULEUR 20 PO.
• contrôle à distance
• câblosélecteur

GARANTIE 5 ANS SANS FRAIS

ItC/l

VIDEO VHS-

• contrôle à distance
• prog. 4 émissions/1 an
• câblosélecteur
• pause claire et ralenti clair
• accès direct aux postes

PROGRAMMABLE 
A L’ECRAN

SAXYO
----------VIDEO VHS-

• contrôle à 
distance

Vidéo VHS HQ
• prog. 4 émissions/14 jrs
• câblosélecteur

CLUB VIDEO 
SUR PLACE

—VIDEO SUPER BETA—

• contrôle à distance
• prog. 6 émissions/7 jours
• câblosélecteur *
• effets spéciaux

MB

RC/1 21 POUCES
STYLE MONITEUR A ECRAN CARRE

TELECOULEUR 21 PCES
• contrôle à distance
• câblosélecteur

SAXiYO
STEREO MTS-

TELECOULEUR 20 pces
# contrôle à distance 
b câblosélecteur

■

MERCREDI SOIR ET 
DIMANCHE SOIR

BUFFET A VOLONTE
Poulet frit et mini-brochette Pana­
de bar à salade soupe, dessert 
the, cafe, tisane

R95

BUFFET 
A VOLONTE

4 choix + bar salade, soupe, 
dessert, thé ou café 

Lundi au vendredi
>195

N OUBLIEZ PAS NOTRE

2 POUR 1
tous les jours (11h à !7h)

(ïMiï

SAMEDI SOIR

TABLE D’HOTE
Chateaubriand 

Bisque de crevettes 
Salade César

Trottoir aux fruits ou baklava 
thé. café, tisane (inclus)
11 9S
I I par personne

ICI LE SERVICE EST COMPRIS

G. DOYON TV . 1112 CONSEIL
SON 562-7886

LE CHOIX
DELA

REGION

3

PLUS DE 80 MAGASINS AU QUEBEC, AVEC SERVICE.
FLEURIMONT

569-9161

NOUVEAU!
FONDUE OREGANOS

Tous les jours 
comprenant:

crevettes, boeuf, porc et poulet
BAR SALADE A VOLONTE

650
Disponible i Fleurimont seulement 

1105. 12e Avenue nord

CARREFOUR BELVEDERE *
821-2632/33

I I


